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1 Dl,.cleu•-P"p'l .. al"' G. PRIMI 

QUOTIDIEN POLITIQUE ET FIN ANCIER DU SOIR 

armi les ruines, la 
désolation et la mort 

L'exploitation des richesses 
dB notre sous-sol 

Anka1·a, 21 (Tan) - Aujourd'hui, à 
dix heures, &u Kamutay, on a exami­
né, en préoence des commissions du 
bndget,de l'économie et de la Cour 
des comptes, les comptes annuels d'ex­
ploitation, pour l'exercics 1936, des 
établissements rattach~s au ministère 
do !'Economie, !'Eli Bank, l'Institut 

La guerre civile en Espagne 

La colonne 6alino continue 
I'avancE vBrs CastBllon 'Un reportage du "Tan'' dans la zone 

éprouvée par le dernier séisme 
des recherches et prospections miniè- . 

~-- res et l'administration d e s Pa.ris, 2~· - L6glonnaires et mill-1 bomb:i.rdement de Pni cerda. a f 1 

1 
:U. Rü~tü. env•JYIÎ spécial du "Tan. dan• la première, dans l'espace d'ui1e m1·- de leur maiso11. Nous l'avons ' enterr.i études des affaires _électriques. A_ u clens continuent à se fusiller et à se h'er 7 morts et 9 blessgés . il y a aent 

es rt!gion"1 éprouvéeli par le dernier treu1- d tt é - 1 li mit aill d l'Eb l l • ' blement -le terr• .a adressé i\ son journal un nu te . J'enl< n't!ai< rles grincements, des ca malin. On n'a pas osé lui avo1 er cours e ce e s an ce a aque e assis· r er par essus re, e ong 11 dlsp:i.rus . IO bl • t 1 é 
•tnpressionnant reportage dont nous déta- brnits d 'écroulement, des appels d~chi- tout de suite la vérité. Et depuis, 1! tailj le ministre de !'Economie, M. des de11X rives du fleuve dont les delll[ . 'f . esaes son ao gn s 
chonsle• extraits suivants: rant• au secours . La vie et la mort cherche sou fils... 8~kir Kesebir, on. fit un exposé du grands ponta sont conpés. Les avloua en territoire ra.:içaia. La ville même 

Je me suis mis en route à l'aube. Il étaient en lutte. Le s pectncle défie - Dau>- frères et le fils de l'.111 bilan de ces organisations pour l'axer· nationaux bombàrdent copieusement de Pulgcerda. na pas été atteintes 
Y a 340 villages dans le vilayet de toute description . Quand les secoueses d'entre eux, me dit le muhtar, vivaient cic~ 1936 et il ~ été_ donné l~c.ture ~es la partie de la yJlle situ6e aur la rive seul h qu,.rtie~ de la gare a étii pri~ 
l\ir~ehir, qm ont 6té éprouvés par le se furent quelque pau atténu6e• et que ùand troi• maisons contiguë 3. De• r4 rapports ,du_ conseil d'admm1strallon ranche. pour cible par lea avions nationanx 
•éisme. Je viens d'un village à l'autre. je pus me rolover le îillage avait dis- membres de cotte fam1lle,il ne subs1s- et dus controleurs. Quant à la population civile elle qui, au retour, ont bombardé un aéro­
:\(e voici enfin sur ! 'emplacement de paru,fai saut pince à des débris fumants. le que les tro is hommeR. Onze femmes; Au cours dos d~bats, des réponses semble avoir ét6 évacuée • ' 1 bl • drome gouvernemental et ont endom­
ce qui fut le village d'Akpinar dont il Les grondement• souterrain• conti- 1 Ill enfants fiaient réunis dans unn J éclairant la situation ont été données t à . . t prea ah e magé en plusieurs points la voie fer-
t1e subsiste pas pierre Rur pierre ... Ak· i u1Jarnut. Les hommes qui •'laient aux inilme chambr~. Oo les a enterrés en- ; spécialemen.t par le ministre de l'Eco- men moins que, smvan ~n~ Y;, rée de llarcelone. 
Pinar ûtait un village proRpère, de 300 champs ou qui conduisaient leurs trou· semble. ·~omte ainsi que par les di.recteurs pothèse du correspondant du Times. • " 
tnaisons 

1 
t 1.200 habitan.tr,nicha dans peaux avaient quitté Jeurs tra~aux et Une fillette; Ane, me dit à travero 1esponoables de ces .or~an1s_at.10~•· à Burgos, elle ne campe sur les colh-

1 
Le correspondant de 1 Intranal­

la verdure; aujourd'hui >Ur l'emplace-1coura1enl vers leurs maisons. Mais 1 ses larmes: . Du rap~~rt du conseil d admm1stia- nes des environs en attendant qu'une geant" annonce que la popnlation de 
tnent de cette riante localité, des gens où étaien

0

t Ct•llos-ci ?... Chacun put -:- Nou8 étion.s six personnes .11 !a lion .de 1 Eh Bank, il '.ésu.lte que la d601aion Intervienne dans un sens ou la zone des Pyrénées a accueilli aveo 
r·rrent en larmes... mesurPr étendue du dés.astre. l ona1Ron. Je su1•v1s Foule. Que fera1s·1n susdite. banque a enhei;>r1s en 1936 dans l'autre . enthousiasme les t1·oupes nationales. 

Où est maman ? 1 La mort a fauché les femmes danNs père ni mère r . ~~rngeand•sealc1 ~:1vreet dl'aKdministhrahont ~es Les troupes du général A.rand:. ap- Les habitants réfugiés en territoire 
ous percevons touiours des grou- 8 e uvars an ° ,,.r- h t d 1 1 " l 1 f · d d t , 

La première chose qui me fraµpa et les enfants 1 1emeuts souterra11u;. Et nous conti- gani, qu'elle a exporté neuf mille ton- proc en e a petlte ocalité c.A ca a, .ra.nçais ema.n en .. retourner de 
en arrivant, ce furent les paysans Il fallait faire quelque chose mais 1 nuons à marcher Les collines des nes de chromo de 111 mine de Güleman de Chlvert, située le long du chemin 1 autre côté de la fron~ière, malnte-
tnassos au cimetière. Le brave homme quoi ? Je vis un cheval qui dou"ait environs sont rianl<1s 01 fleuries . Elleô qu'elle:a entrepris les formalités né- de fer conduisant A Caatellon. nant que l'ordre y est retabli. 
qui m'av~il montré le chemin dit sim· aff~lé, sans maî trn- Je l'enfour~hai op.posent le cadre rie leur allé~ress~ cessair.es po~r prendre e~ main l'e.x- : • (l'oir la suite en 4me page) 
Plement . I Et 1 ~ conrus vers lo village de Sofu · prmtarnère à la douleur des survivants plo1tat1~n d Eregh .et quelle a retiré Paris, 22. - On préci•• que le 

- On enlerre les mo1·ts ... lnr. C'était le village le 1.>lus proche qui campent, au milieu de la verdure, rie !a mme do. Keç1borlu qu'elle ex: 
Et 11. s.e tut . . 1 d'où jo pus tôléphoner au chef-lieu SOU• des tentes improvisées, formées ploile en association avec 1·1~ Bankasi La presse parisienne de ce mat1·n 
Un v1e1llard,a••1s au bord de la du vilayet. de couvertures de draps de sacs. de trois n111le tonnes de soufre. 

roui~. s'ef~orce de faire manger un . Le commaudanl de la gendarm~rie toutes l~s pau;res harde~ que l'on a Les travaux rationnels . de. la bau-
Pe~ de pam à un enfanL d? 4 à 5 au~ 1 me répot>dit' au bout du fil. ImmMia·, pu arra<'lier à la catastrophe. que et_ des au.t~os orga0msallous ont 
<iu 11 t1e11t dans ses bra•. C est le pr - tement on envoya 3 mllclecius des au- D 1 t .11 été fo r t nppréc1és par 1 Assemblée et 
in1· h b-t t l'Ak . à .. , . , , ans es au res VI aooes l' t· 't' d'ploy' 1 .. tè d er a 1 an r pmar qui 1 a1 osu 1 los emportèront ve<s Iür,ahir 28 bles- • ,ac 1ç1 " . o oe par e m11.11s re e 
adresser la parole. Les traits de son sés arav<'s. ;)ious attendons un se· J'ai visiL~ el!core une douzaine de 1 Economie dans cettte voie a reçu 
~isage ridé sont comme creusés; se• 1 cond camion ; quand il sera venu, villages. l'~pprobation géu~rale. Les bilans des 
argas épaules •ont ployé~s. nous n'auron~ plus de blessés gra- A Sofolar, des lits do camp sont diverses organisations ont été approu-
l Il me narre les détails de la catae- ves. rangés devant les ruines du poste de v6s à l'unanimité. 
t:ophe en ]Jhrases Qnlrecoupées, en Au moment du drame, tous ]68 gendarmerie. Un eergent a placé sa 
la 11ardant fixement les r~1nes du vil- hommes étaient à leurs occupations table en plein vent et continue sa 

ge. Il a perdu sa be1le-!1lle, sa fille dans leM champs. C'est ce qui expli- tli.che. 
et un de ses petit•-fils. L'enfant qu'il qlie que les victimes sont uniquement L'n veillard me dit : 
'erre dans ses bras a été sauvé conl- dos femmes ot dos· enfant.. Toute• - Grâce à Die·1, nous n'avous pas 
ltlo par miracle. En pleurant, l'enfant ces 200 maisous fie sont effondrées eu ·le victimes à ·déplorer. lllais les 
~Ui joue avec les poils de sa barbe en moins d'une minute. Personne n'a villages voisin' o 1t étll éprouvés ... 

lanche, lui demande : eu littoralement le temps de bouger. Vois ·tu cette c•Jlline, là-bas ? Des 
- Où est maman ... Maman ?... Lo déblaiement des décombres nous quartiers de roclM que dix hommes 
Le vieillard ne trouve pas ~e '.épon a mis en présence de scènes déchi- n'auraient pu éùranler ont roulé le 

En Tunisie 
Paris, ~2. -On annonce qu'uue per­

quisition opérée dans le quartier de 
La Manuba, avec le co1.0cours rle la 
troupe, a abouti à l'arrestation de 42 
suspects; des fusils el des poignards 
ont été capturus. En ville même, 7~ 
arrestations ont été opérées.On a éga­
lement saisi des armes diverses. 

-
morta ne dépaserll pas 150 et que 
celui des maisons détruites atteindra 
3.000. 

8
° à faire. Et il cherche à d1ps11nukr rantes. Une femme a été écrasée sous long des pentes jusque daus la vallée ... 
es lar.mes à l'enfant. , u n pan de mur avec un onfa .1t à la Les secouss.is él lient si fortes que 

llJ Akpmar eot Io heu ou le tremble- mamelle. On les a retirés ensemble et nous ne pouvions pas nous tenir sur 
ù 0111 de terre a causé les plus gran- ensemble on les a enterros. pied. 111aintennnt. personne n'osa ren· 
~ "• trag~dies. Dans l'étroite vall~e, il Si la catastrophe avait eu lieu la trer chez soi. H-iureu•ement, il fait 
!>e ~bs1sle. pas uno seule maison.! nuit, il n'y aurait eu aucun survivant beau... Les condoléances 
1 ~rm1 Io~ rumeR, les pay8ans, ayant de des 1.200 habitants du village. Heu· Les femmes de Sofular font du pain Ankara, 21. A.A.- Nous apprenons 
,~_terre jusqu'~ mi·corps, cherchent reu.sement, il y avait 53 enfants dans pour tous les villages d'alentour. que Sa Majesté le Roi Boris de Bul­
u 1 Dn frère. q111 une mère, une sœur , le 1ardrn de l'école; ils sont saufs. Et déjà, la vie r eprend: un paysan garie, sur la nouvelle du tremble-

1•0 épouse, uu enfant... Ils doivent leur salut.comme je le disais l'l'Con~truit sa maison effondrée. ment de terre de Kir~ehir qui lui est 

8 
L'esprit tenace, irraisonné, e~t la tout à l'heure, à la Fêt~ de !'Enfance ! Au village de Iskah Hocali, qui parvenue au moment où il se trouvait 

<l~Ulo force qui les soutient dans leur S'ils s'étaient trouvés en classe: tous comptait 30 maisons, il n'en reste en dehors de Sofia, a chargé un de 
étresse. auraient péri. guère aucune qui soit indemne. A tra- ses chambellans d9 se rendre à la lê· 

Funérailles sommaires Effectivement le toit de l'ilcole s'est vers les failles du terrain a jailli une galion de Turquie pour faire trans-
nbattu tout entier, les murs latéraux eau chaude.couleur de sang.A la suite mell~e au Président de la Répubique 

• • t 'dé d' li · Ataturk ses se11timents de •1've affl1'c-l"·" instituteul' du village, M. Refet ayan co . une nouve " secousse, ce curieux • 
llrkoz, me dit; Une mère nons dit en pleurant: phénomène a pris fin. Les crevasses, à tion. 
- Depuis ce matin, on retire les, -:. Ce. jour lù j'~vais retenu ma pauvr<> travers lrt route, ont uno longueur de Le Président de la République, très 

f<>rps de dessous les décombres. Cette Gulsun à la maison, pour m'aider. Si plusiour8 kilomètres. touché par l'intérêt très amical té· 
hugubre besogne n'est pas complè te- elle avai} été. à l'écoh,, elle serait ,·i- Déclarations du va li m?igné par Io Roi des Bulgares, a 
·•le~t t é 1ante 1 Ell t t té fait. charger le miuistre de Turquie à 
ju achevée. Nous avons en err · · 0 ' ' ai mon e sur un •nur . de Kir!felair Sofia de pré"enter à Sa ~1a)·esté le Roi 
~~qu'ici 52 cadavres. Mais il y a eu- pour do• travaux de ménage. Elle eot " 
J°re d~s disparus.lis doivent êtl'e évi · morte. . . .J"ai eu un entretien avec le vali ses sentiments de vifs remerciements. 
Q~lnment sons les décombres. !liais Comment consoler pareille donleur1 adjoint de Kir,ehir. Il m'a déclaré. M. Adjémovich, ministre rle You· 

11 ., -L'épicentre du séisme était au villa· goslavie, a visité aujourd'hui le Dr. 
ù~ 

1
, . d .

11 
Scènes navrantes ge d'Akpinar, «ll~hiye• de Ko''•ker ·, Aras,ministre des Affaires étrangères, 

10. . a1d o nous est ve11ue es v1 age;; v 1 · l l\\~~111s. Sans cela,nous n'aurions mê· Riza rfendi, trè~ aimé et très estim~ 340 villages du vilayet ont été undom· pour ut présenter es condoléances 
Pas pu enterrer nos morts. à Akp111ar, a rn1t 13 enfants. Le trem- mag~ ·. I! n'y en a d'v1lleurs aucun qui du. gouvernement yougoslave à la 

~i'l'andis que parle l'instituteur, des blement de terre lui en a pris 4 et hd n'ait ,>to plus ou moins éprouvé. Dans ~ite 1 ~u tremblement de terre de 
Q~81 II11rds, des jeunes gens paosent :l femm e avec. C'était un homme tra- 22 village• du nahiye de Kô~ker, il no ir~e ur. . . 
rc 8

1
côtés. Tous recherchent leur mè- vail10111·, ardent, plein d'énergie : nous subsiste aucune maison encore habita· . Le Dr. Aras n vivement remercié le 

1 
eur femme, leur fille... le voyons moralomeut et physique- ble. Le• équip•s de secours tmvaillPnt diplom~te de la nation amie et alliée 

Ica •Os fuuérailles des 52 victimes dont ment bri•C El cet homme oanglot· avec le concours cJe 4 camions. Les 1 pour _l'mtérêt témoigné en cette triste 
110 .. ~adavres ont été retrouvés ont eu comme un enfant. secousses continuent à demi-heure 1occasion. 
i "en silouc avec une lugubre mais o 1· , 1 d d' f d intervalle. Nous fournissons aux , , . : • 'u~ e, n • re m e e ca avre un en ant sinistrés des tentes el de la nourriture ' A !occasion du récent tremblement 

l:
.ressionnante simplicité. de dessous lus 1 ume~ d'une porte. JI d te 1 

t~t 11 «kagui., la trad1tionnelle voi- était littfralemeut méconnaissable. La chaude avec le concours du Crois- ~:é ::h.· e~ dépêche~l~ui~fntes ont 
~ •• ~ d'Analolie il deux roues sans mère affolait serrait le petit corps en- sant-Rouge. Aujourd'hui, on a envoyé - ang es eatr~ · ' · étaxas et 
t 

•leu A • un nouveau lot de 300 lentes. Une Celâl Bayar : 
itir , a conduit les morts au cime· sanglanté. utour d ellu. on essayaiL liste de souscriptions ' a été ouvert" ~1.Celâl Bayar,président du Con-

o •11°· On avait fait chauffer de l'eau do la consoler. Le moment vint où il • ~ 1 d ()~ 8 cinq ou six grandd chaudrons. fallut enterrer l'enfant. La mè1·e vou- en ville. 
1101 0 

ministres. 
;, ~·~ lav{: les corps. Et la mise en terre lut rien entendre. Au milieu de ses On a constaté qu'il Y a 10 morts D 1 Ankara 
iJ~a· lheu s~ance 1.-nante. La plupart larmes elle défendait sou cher trésor, et I blessé au «kaza., de Cicekdag, on oureusement affecté par la nou-
!%r inceuls avaient été ~gaiement mordait ceux qui voulai~nt le lui en· ce qui porte à 130 le total des décès, rolle ~u sinistre qui vient de frapper 
h ll1s par les vill~ges d'~lenlour. lèver. Et tout à coup, aile bondit, com- il y a en outre 50 manquants et 91 la nation amie en provoquant la mort 
"Il b me une folle et sa mit à courir vers 'a blessés, plus ou moins grièvement. de plu.sieurs personnes, je pre11ds uue 

l'Uit de tonnerre souterrain .. colline voi;ine. A une kilomètre de là, Les pertes sont évaluées à 2 .500 part sincère à votre deuil el vous prie 
~ • Le t d 1 d' sur une hauteur. elle creusa une foase t*tes de béta1'l tué et 3 mi·111·ons de d'agréer les sentiments de profonde t100r ,. remblement e erre, me . it d . 

1 
dé 

1 
. "' ,ympathie qui animent le gouverne-

~~•ct 0 l 1nstituleur du v1llage,a eu heu 0 see mams, e •0 . Y . pos:\ e p~t•t Ltqs. de dégAts matériels. ment royal et la nation hellène tout 
t~bllcement à 13 h. et 1\4. Nous corn· corp~ avec clos soins rnfuus. le recou-1 • entière. 
!Q11 r8

1ons la classe à 13 h. 112, tous les vrit d, terre et s'accroupit de- Le corresponùanÎ •de l'«Ak~am» à METAXAS 
1~ Ci!JêbCependant en vue de pr~parer vant,ia .Petite tom~e. A notre dép~rt 1 Ankara a obtenu d'autre part les dé· Président du Couse· des ministres 
!'la· ration de la fêle de !'Enfance elle etait encore la, pleurant, gémis- claralions suivantes, par téléphone, du 
latq·18 Iassemblé les écoliers dans le san" vali adjoint de Kir~ehir . Son Excellence ~i. .Métaxas,pré-

La qusstion de la rsconnaissancB dE 
l'EmpirB italien à 6 BDÈVE 

Paris, 22 avril. - La presse françai­
se de ce matin exprime l'es;wir que 
les conversations franco-italienuoo, qui 
sont sur le point de •'engager sous les 
plus heureux auspices, pourront abou~ 
tir avant la prochaine Fession de Ge­
nève. Déjà, en effet, dee intrigues se 
font jour au sein du Consei 1. L'ex· 
Négus annonce qu'il ne désespère pas 
et qu'il enverra nue délégation à Ge· 
nève. Elle est destinée à constituer un 
centre de résistance. Ri toutefoi~, la 
France est en mes111·e de soutenir l' An­
gleterre, qui a déjà pris po8ition, ld 
« dernier carré » de récalcitrants sera 
débordé. 

Mme Tabouis, dans l'« Oeuvre », es­
time que les résistances sur le,;quelles 
on complait ne semblent pas devoir 
se manifester. La Tchécoslovaquie 
vient de reconnaitre formellement 
l'Empire italien et daus les milieux 
touchant de près le Kremlin, ou laisse 
entendre que, dans les circonstances 

Plus d'enfants au cinÉma 
Bt dans IES théfttrBS 

actnqll es, ce n'est pas du côtê de l'U. 
R S.S. que l'on aur:iit l'iutontion de 
sou. ' 9er une protestation solennelle 
contre la reconnaisRance de l'Empire 
italien. 

J\I. Lucian Bourguès annonce, dans 
la « P otit P Prisien '" que Ill. Jules 
Blondel, chargé d'affaires de France 
à Rom~. ~qt ~n possession des instruc­
lions du ~ouv : rnement concernant 
leo néri:ouiations avec l'Italie. 

Enfin, M. Lucien Romier cou' 
tale que l'Angl&terro est celle d'enrr 
les démocraties qui a pu se rel 
avec les moins de dommages de 1 
périence de résistance commune 
Etats totalitaires. Son «fair pla 
lui a pas permis de s'en aperca ., 
ou tout au moins d'avoir l'air de ,.,, 
apercevoir. « Eviton•, ajoule-t-il, de 
lui imposer une deuxil'lmo réussite so· 
litaire, celle fois à l'~g:ird de !'Alle· 
magne. En ce cas, l'échiquier prévu 
par • Mein Kampf » ~erait réalisé >. 

1 La liquidation du mouvement 
de Al. &odrHanu En RoumaniB 

Bucarnst, 22. A.A. - L' Agenoe Ra­
dor communique : 

A la suite des exposés de3 ministres 
Ankara, 21. - (Du correspondan< dn l'Intol rieur et de la Juslice 1;ur les 

du Tan).La proposition de loi déposée activit~s dH la Gardtl d <! J<'or, le Con­
par Dr Fuad, député ,de Kirklareli, soi! d es mmi. tres dociè.a le 20 avril . 
et concernant la défense d'accès au• primo. -- Lo maintien' de la dissolu: 
cinémas et théàtres des enfants en bas' tiou des organisations successives de 
âge, a été inscrite à l'ordre du jour ~I. Coctriianu. « Archinge Michel ., 
du Kamutay. D'après ce projet de loi. c Garde de Fer • et c Tout pour Je 
il sera défendu de conduire et d'ad· pa)'s», rloct les bien~ seront liquidés 
mettre aux cinémas,théâtre3,salo11~ JA eelou la loi •Ur '" defenRe de l'Etat. 
danse et lieux d'amusemenL dPs en- Secundo, le miniôlre de !'Intérieur 
fants n'ayant pu 16 ans révo'u 8• es t autorisé à fixer un domicile obli-
A ceux qui agiront contrairement à ces gatoire aux personnes commettant ou 
disposilions,on appliquera une amende préparant une action dangereuse pour 
pécuniaire légère allant de ltqs. 5 à la socurité de l'Etat. 
ltqs. 50 ou encore une .Peine d'emp~i· Tertio, l~s ministres de la justice et 
son~emeol alla~t de 3 _1ours à 1 mois. ùo la défense sont autori•és à agir en 
. D apr,às _les dls~os11lons de re pro- jus tice pnur faire condamner les o . 
J~I de 101 11 sera. mfl1~6 une amenrlel !Jables. ou 
o.ilant.de ~lqs.~51usqu au ltqs.100 au:i: Lo> miuioLres de l'Int.irieur ol de 
propr1éta1res de cmémas et. de .t~~a- h Ju•tice avaient exposé notamment 
tres ag1~sant co1~tre les dtsµoblhons q 1 a les dr,cumenta prou9aient l'exis­
de la.pres

0
ente 1.01 et en cas de réc1d19e teuce d'une , vaste orgaui•alion d'es­

la peine. d empr1sonn.eme11t pourra être pion nage. 
portée 1usqu à 2 mots. Un document émanant de .M.Codreanu 

-------- ' l prouoa m~me que e mouvement dis-

L'Angleterre 
dénonce IBs accords navals 

po•ait d'informateurs à la préfecture 
<le police, à la sûreté générale et au 
grand tltat-major de l'armée. 

tlto~n. Uo quart d'heure plus tôt. Au Ailleurs, un jeune homme robuste - Le tremblem~nt de terre s'est 1 Bident du Conseil li is ministres. 
~~~o 0 nt où je me préparais à leur creuse désespérément le sol. pours:iivi jusqu'à hier soir, à interval· Athènes Genèv.e, 22 avril - Le gouverne· 
~Il g~er le programme de la jonrn~e, - Je ~ais, uous dit-il, le :egard fixe, Jas · il n'y a pas eu de nouvelle se- Je remercie vivement Votre Excel- ment britannique vient de notifier ni: 

. D'autres documents prouvèrent des 
liaisons avec des organisations étran­
gère . 

- - - .~- --

Lo DBUtralité dB Io SuissB ,!~ e~tndement soudain a été entendu. qu'il vit encore. )fais où est·il '? L'as- cou~ae. lence de la part amicale qu'elle a bien secrétariat de la S.D.N. son intention 
·~rr0 dit le tonnerre, mais un ton· tu vu, dit-il à l'instituteur... . Il n'y a pas non _plusde nouvel les per· voulu prendre au deuil qui vient de de s'écarter des restrictions et des 
9~t 

11
ll80uterrain, assourdi. Puis il y Tandis que nous nous éloignons tes de vies humames.Aucuue nouvelle frapper le peuple turc. limitations prévus par certains traités 

f•eq a 0 secousse qui ne laissa sur sans rép?ndre mon guide m'explique : remarquable n'est parvenue hier dans L'assurance de sympathie nous ve- dont l'Angleterre est co·signataire, 
'lb~ t Ucun d'entre nous. Nous avons - Co Jeune homme a perdu sa fem- la nuit de la zone du séisme.Les nou- nant de la nation alliée et amie nous concernant la construction de gros 

,J·ai 0~lé à terre. me l'année dernière. Il l'entourait de velles contrqdictoire des journaux ne esl très précieuse et elle aura l'écho navires de guerre. Il s'agit du traité 
~ le

8 
dit aux enfants de se retirer ... soins touchants. :'-u moment du trem- sont que la répétition des informa- le plus profond dans le cœur de tous nav~l _anglo-allemand, du lraité anglo-

e~~ rsecou,ses sH soal r1•pétées à blement de to.rt·e 11 se trouvrit en vdle. lions alarmantes.de la première heure. les Turcs. 1Aov1ét1que et des accords de Londrea 
eprisea tout aussi violentes que Son enfant a eté écrasé sous les rumes J'ai lieu de croire que le chiffre de CELAL BA YAR. du 2i mars 1936. 

1 

Genève, 22. - Le conseol fédéral 
Suisse a demanda au secrélariat de la 
S .D.N. l'inscription à l'ordre du jour 
provisoire de la !Oie se~•ion de la S. 
D.N.de la question' da la ucutralit~ inté­
grale de la Suisse. On suppose que 
~1. MoUa fera à cet r.gard un exposé 
des faits ol que le conseil se bornera 
à en prendre acte. 

• 



l! - BllVGGLIJ 

"l'exte Intégral des annexes 

L'accord italo-britanniquE 
~---

Nous donnons ci-b»s l>l 1uite deF.1 annexes 
au protocole italo-britanniqne sian• en tnime 
toznps que co docu1ncnt, dimaucb.e dernier, 
à Rome : 

Lac Tana 
An11exl! 5.- Di!cfarat1on relative au 

fac Tana.- Le gouvernement italien 
confirme au gouvernement du 
Royaume Uni l'aqsnrance qu'il n don­
né~ au gouvernement du R0ynume 
Um le 3 avril 1936, el qui a été répé· 
tée par le mini•lre italien des Affaires 
étraogllres à l'ambas•adeur de S. M. 
britannique à Rome, le 31 décembre 
1936, dans la se11s que Je gouveme· 
ment italien était pleinement cons­
ment de ses obligations envers le 
gouvernement du Royaume Uni dans 
ln question du lac de Tana et n'avail 
pu la moindre iutenlion de les i11110rer 
ou de les répudier. 

Fait à Rome, en double exemplaire, 
le 16 avril 193R,•en langues ilalienne et 
anglaistl, èhacune desquelles devant 
faire égalemenl foi. ' 

Cf A NO-PERTH 
Annexe, 6.- Déclaration relative au.r 

obligations militaires des indigenes de 
l'A 'rique Ori.mtafe italienne.- Le gou­
vernement ilalien confirme l'assurance, 
donnée ~ans sa note du 19 juin 1936. 
à la Socullé des Nalions, que l'Italie 
était dispo,ée, pour sa part, à ac0op­
t,er le principe que les indigènes de 
1 Afrique Orientale italienne ne de· 
vraient pas être aslreiuls à d'autres 
obligalionij militaires en dehors de la 
police locale el de la défense du l.ir­
ritoire. 

rAceplion de la note de V. E. en date 
d'aujourd'hui, No 3514, par laquelle 
V. E. m'informe des intentions du 
Chef du gouvernement italien concer­
nant la diminution progressive des 
forces ilaliennes. en Libye. Je serai 
heureux de porter lesdites informa­
tions à la connaissance du gouver­
nement de S. M. du Royaume-Uni. 

Veuillez agréer. Excellence l'ex-. . 
pression de ma plus haute considé­
ration. 

PERTH. 
La question espagnole 
et la reconnai11sanoe 

de l'empire 
Le ministre des Aflairea étran· 

g1 "•s, No 3515, Rome, 16 avril 
lO~t!-XVL 

Excolllence, V.E. se rappellera sans 
doute que, durant le cours de nos r · 
centes conversations, j'ai dc;nné à V. 
E. certaines assurances relatives à la 
polilique du gouvernement ilalien en 
connexion avec l'Espagne. Je désire 
mainteuanl confirmer ces assurances 
At en donner acte de façon formelle. 
En premier lieu te gouvernemenl ita­
lien a l'honneur de confirmer da plei­
ne adhésion à la formule du gouver­
nement du Royaume-Uni pour l'évacua· 
tion proporlionnelle des volontaires 
étrangers d'Espagne et s'engage à 
donner nne application réelle et pra· 
uque Il. cette évacnalion au momenl el 
•lans les conditions qui seronl déter­
m10ées par le comité ùe non-interven­
tion sur la base de la formule sus­
dite. 

Fait à Rome, en double exe.mp.laire, En second lieu, je désire confirmer 
le 16 avri_I 19S8, en langues italienne que, si cette évacuation n'es\ pas ache· 
el ang.la1se, chacune ~esquelle~ de- vée au moment où prendra fin la 
vant faire également foi. 1 gnerre civile en Espagne, tous les vo-

CIANO-PERTH. lontaires italien11 restants, quitteront 
\le terriloire espagnol et \out le maté­

Beligieux anglais en A.O. 1 riel de guerre italien sera retiré en 
Annexe 7.- Déclaration relative au 1 même tempe. 

libre excercice de fa religion et au frai- En troisième lieu, je désire répéter 
ma déclaration précédente, comme 

1eme11t des i11stilutio11s religieuses en quoi le gouvernement italien n'a au-
A/nque Orientale italienne.- Sans pré· cune visée territoriale ou polilique 
judice de tout engagement quelconque, ne cherche aucune position écono· 
dérivant de traité•, qui puisso être miquo privilégiée en Espagne métro­
applicable, le gouvernement italien politaine, dans les tles Baléares. en 
Cléclare qu'il entend assurer aux ci- aucuno possession espagnole d'on· 
toyene, ressortissants et prott\g•\'i bri- tre·mer, ou dans la zone espagnole 
tanniques en Afrique Orientale ita- du Maroc, ou à l'ilgard des territoi· 
lieune le libre exercice ùe tous les res susdits et qu'il n'a aucune in­
culte• compatibles avec !'ordre pu· te11lion d'enlretenir aucune force ar­
blic et les bonnes mœurs ; et dans cet mée en aucun deedite territoires. 
esprit, il examinera favorablement\ Veuillez agréer, Excellence,l'expres­
toute demande qui pourr~it lui par- sioa de ma plus haute considération. 
venir du côté britannique et tendant à CI"'NO 
assurer l'assistance de caractère re­
ligieux nux citoyen~, res1"iortissants et 
protégés britannique• en Afrique 
Orientale itRlienne ; pour ce qui con­
cerne d'aulree activités d'institutions 
religieu.;es britanniques on Afrique 
Orientale italienne,eur le terrain huma· 
ni taire et de l'assistance, les demande• 
qui parviendraient au gouvernemenl 
italien seront examinée! eu te­
nant compte deg directives générales 
du gouvernement itali9n en la ma­
tière et de dispositions de la législa­
tion en vigueur en Afrique Orienlale 
italienne. 

Fait à Rome. en double e»emplaire, 
Je 16 avrli 1~38, en langues italiennA et 
anglaise, chacune desqnelles fera 
également foi. 

ClANO-PERTH 

Ambassade britannique, Rome 
16 avril 1938 (Trad.) No 113. 

Excellence, en réponse à la note do 
ce jour No 3515, de V. E. j'ai l'hon­
neur do prendre note de la confirma­
tion qui y eat contenue des assuran­
ces que V. E, m'a d~jà données au 
co:irs de nos récentes conversations 
concernanl la politique du gouverne­
ment italien en connexion avec l'Es­
pagne. Le gouvernement de S. M. Bri­
tannique du Royaume Uni, auquel je 
ne manquerai pas de transmettre cette 
communication, éprouvera, j'en suis 
sQr, de la satisfaction pour son conte­
nu.A ce propos, il est à peine besoin 
que je rappelle à V. E. que le gouver­
nement de S. M. Brilannique considère 
que l'entrée en vigueur de l'accord 
entre nos deux gouvernemenls, pré-

Les forces de Libye suppose le règlement de la queslion 
,
8 

D. l . l . . espagn 'e. 
A1111ex,:, .- ec aral1on re a/ive au J'ai, Oll outre. l'honneur d'informer 

canal de Suez.- Le gouvernement ita- V. E. que le gouvernement de Sa Ma· 
hen et le gouvernement du Royaume jesté, étant désireux de voir écarter 
pni amrment, p~r la présente, leur tous les obstacles qai pourraienl être 
mtent1on de touioure respecter les dis- actuellement oonsidérés comme un 
positions.de la conventioo signée à emp•chement à la liberté des Elats 
C')n"tantmople le 119 octobre 1888 et membres, relativement à la reconnaie­
de s'y conformer - convention qui sance de la eouveraineté italienne sur 
garantit en tout te.mps et pour Ioules l'Elhiopie, entend accomplir des dé· 
les Pu1s~anc0s le libre usage da canal marches lors de la prochaine réunion 
de Suez. du Conseil de la Ligue en vue d'éclair-

F~it à Rome, en double exemplaire, cir la situation à oet égard des Etats 
le 16 avril 1938. en laugues ilalienne membres. 
el aoglai,e, chacune desquelles fera Veuillez agréer, Excelteoce, l'expres-
également toi. dion de ma plus haute considération. 

CIAN'O·PERTH PERTH. 

Lss accords complémentairss 
sous for ms d'échangss dB lettres 

Le traité naval de Londres 
Ln ministre des Affaires étran· 

izères, No 3516, Rome 16 avril 
1918- XVI. 

Les forces en Libye Excellence, J'ai l'honneur d'intor­
La mitli•lrt' lies Affaires étr•lll· nrnr V. E. que te gouvernement italien 

a <1i<cic!A d'adhérer au trait~ naval 
j!ères, Xo 3514, Rome, 16 avril sig>lé il Loil'lres Je 25 mars 1986, con-
1938 XVI. fo•mémeut à h procédure établie par 

Excellence, au cour• de uos récen- l'art. 31 <lu traité précité. Cette adhé­
tes conversations V· E. a m&ntionn~ siou auro. lieu à peiue entreront en 
la question du conliogenl 11es forces viguour le• ncttls anuexés au protocole 
italiennes .en Liby~. J'ai l'honneur siiin6 aujou1.,l'hu1. 
d'informer \'011.... E xcellenco que le En portant ce qui précède à la con· 
Chef du gouv. rnen1ont a ordonné uue ua1•;anco d~ V. E je dé•iro ajouter 
d1minut.on de dite• force•. Le retrait que le gouvernement ilal1011 se propose 
de troupes a d .. jà co1nmenc9 il ruison clo se conformer entretemps aux dis­
de 1000 par soma111e et sera con li- posi1ions du susdit traité. 
nu(t dans u1Hl proµortiou qui no -.ara 1 . Veuillez agréer, Excellence, l'expres· 
pas inf>riPuro i"1 <'A eh1ffre ju-;qu'à ce s1on do ma plus hauto coos1d~ration. 
que es ef(ectifs italien• en LilJye re- CIANO. 

Ambassade britannique à Rome, 
Io 16 avril 1938 (Trad.) No 114. 

joignent le pied do paix. Ceci repr~­
Pentero. en dèfi11iti<<', une d11mnutiun 
des effeclifs en Libyu de non moins de 
la moiliA des force" cxistaot au Excellence, j'ai 1 'honueur d'accuser 
moment du d'•bot des conversetiou 8 • r~ception dt! la noto de V. E. en date 

\'ei1• lez agrre~. t'oxpres~ion de ma Id~ ce jour, ~fo 3516. µnr .laquelle V. E. 
plus haute tons1dération. ma commu111qué la déc1a100 du gou-

CIANO. vernemeat italien d'adhérer au traité 

Ambassade bdtannique, Rome, 
16 auô\ 1938 (Trad.) No 112. 

Excellence, j'ai l'honneur d'accuser 

naval signé à Londres le 25 mars 1986, 
à peine enlreronl er: vigueur les actes 
annexés au protocole signé aujou'· 
d'hui et de se conformer aux dispo&i· 

LA V 11~ L 0 C 1\ L 1~ 
LE MONDE DIPLOMATIQUE 

Amba&1ade f.d'U.B.S.S. 
M. lTerenlief, nouvel ambassedeur 

de !'U.R.S.S. à Ankara, a présenté 
hier ses lettres de créance au Prési· 
dent de la République Ala1tirk. 

LE VILAYET 

Les enfants au oafé 
1 

tablee et chaises dont nous parlio11s 
plus han1. 

Après l'eolrée en vigueur du nou­
veau règlement, une surveillance per­
manente sora Axercée en ce qui con· 
cerne eon application Les élabliese­
ments reconnus sales seronl impito­
yablemenl fermé•. 

Le nouveau Valide han 
La direction de l'Evkaf a décidli de 

Mme Suad Dervi• se télicil~, dans j construire un nouvel immeuble de 
Je « Son Tele1raf • de la décision, rapport pour re!'lplacer le Valide han 
qui a été prise d'interdire anx enfants 1 donl la démollo~ commencera ces 
et aux adolescents la fréquentation 1ours-c1. II sera éngê sur le prolon­
des cafés, casinos et autres lieux pu- gement du local de la grantle Poste, 
blics du même genre. Le directeur de complera 5 étagee et 80 chambres. 
la Sûreté a doum~ dee ordres stricts Les plans en sont actuellement pré­
alm de veiller à ce que les établisse- pa.réa. Les ~ravaux commenceront e~ 
mente de ce genre ne reçoivent pas, Julll procham et seronl menés rapi-
de clients de moins de 18 ans. dement. 

" Toutefois oa se tromperait fort, Le• boia1on1 frelatées 
note Mme Suad Dervi~, en voyant 
dans le fait de cette fréquentation un 
simple fail de police. 

Avant que cette question ne tombe 
dans le domaine de l'action du direc­
teur de la eareté, elle a lraversé plu­
sieurs phases. Commenl se fait-il que 
l'on ne s'en soit pas ému alors î ,Que 
cherche l'enfant lurc en de pareils en. 
droits ? N'a.\-on pas songé à l'occu­
per, à le di11traire et à le satisfaire î 

Un adolescent de moins de 18 ans 
fréquente l'école ou se trouve soue le 
contrôle de ses tuteurs. Ces deux ins­
titutions, l'école et la famille, n'accom. 
plissent-elles pas leur devoir ? N'a·t­
on pas à offrir, aux enfants, d'autres 
altractions que le café ? Quelles mé­
thodes d'éducation est-ce là f 

On eel surpris que l'on laisse aux 
soins de la direction générale de la 
Ssreté I'éducalion de notre jeunesse•. 

LA :MUNIOIP A.LITE 

Le oombu1tlble oher 
Cette année, le charbon de bois e11t 

cher. Dans les quartiers, on Je vend à 
6 ou 7 piastres le kg. Cependanl, il 
•m est venu ces jours derniers des 
quantités impodantes de Bulgarie.Les 
'lrix auraient dû par coas~quent bais· 
Her. 

Le bois aussi esl cher. Et comme 
l'hiver a été long, beaucoup de fa­
milles qui ont épuisé leur provision 
soul obligées d'en acheter au détail 
au prix fort. 

Or, en été le çeki de bois se vendail 
:) 220 piastres ; aujourd'hui, on en 
oxige 4.00 à 450 piastres. Comment 
oxpliquer cette différence du double? 

Les intéressés, noie M. Hüseyin 
ATni dans l'e Ak1tam "• fonl ces deux 
l'éponses consécutives: 

- Les coupes dans les forêts sonl 
interdites : le stock de bois en notre 
ville est épuisé. 

Ces excuses ne sont pas invenlées 
de toutes pièces. Maie il faut y 
ajouter aussi le "désir des mar­
chands de réaliser des bénéfices 
maxima. II faut trouver des re­
mi'Jdes pratiques à oet étal de choses. 
La cherté du combuslible intéresse 
et préoeoupe directement lei masses 
de la vvrulation pauvre. Et c'est dur 
de payer le kilo de charbon à 7 pire ! 

Pour la propreté des café• 
On a constaté que certains cafés ou 

casinos de notre ville ne (sont pas te­
nus avec Ioule la propreté désirable. 
On soumettra ces lieux à un ,contrôle 
sévère. 

Des boissons frelatées sont vendue• 
dans certains casinos ou guinguettes 
de bas étago où l'oo débite les spiri· 
tueux au •erre ou à la bouteille. 11 a 
été de soumetlre ces établissements à 
un contrôle sévère. Un avertissement 
et une amende seront imfligés pour 
la première fois à ceux qui se1·onl con­
vaincus de se livrer à de pareilles pra­
tiques. En cas de récidive, des pour­
suites judiciaires seronl entrepriees 
el l'établissement sera fermé pour une 
durée plus ou moins prolongée, il 
titre de sanclion. 

M. Büanü à Ankara 
Le directeur de la section techni· 

que de la Ville M. Hüsnü se trouve 
depuis hier à Ankara. Il aura des en· 
tretieos aux ministères de l'Intérienr 
et des Travaux Publics el fournira 
notamment des informations sur la 
situation de la qaestion du dégage­
ment de ,la place d'Eminônü. Il est 
attendu à Istanbul dans 4 ou 5 jours. 

Les jardin• ponr les enfant• 
La Municipalité étudie les moyens à 

prendre en vue d'accroître le nombre 
des jardina pour enfants, en notre 
ville. Celui aménagé dans le parc de 
Gülhane connaîl une vogue croissanle 
el juetifi6e. Mais il ne suffit évidem· 
ment pas. Il en faudrait un dans tous 
les quartiers. Pour le moment on 
comple en aménager ra~pectivement 
à Fatih et à Be,ikla~.' 

La réparation de• mosquée• 
Ordre a été donné par la direclion 

de l'Evkaf d'achever au plutôt les tra­
vaux de réparation des mosquées qui 
sont en coure en ville. On estime qu'ils 
seront terminée en un mois en ce qui 
a trait aux mosquées do Meail1pata, 
Sultan Sstim et Süleymaniye. 

Après réception du nouveau budget, 
on entamera des travaux analogues 
en d'autres mosquées. 

Le Dr Blancone 
~ous apprenons a•ec le plus vil 

plaisir que le vice-Directeur da Banco 
di Roma en notre ville M. le Dr. Bian· 
cone, vieol d'êlre nommé co·directeur. 
Tous les amis du Dr. Biancone seronl 
heureux que le siège cenlral de cette 
grande institution bancaire ail tenu à 
reconnaitre ainsi l'activité qu'il dé­
ploie. Celte promotion sera accueillie 
avec una satisfaction particulière par 
les membres de la « Dante Alighieri • 
donl le directeur du Banco di Roma 
est le vice-président. 

LBS CORFBB.BlllCBB 

Par mesure de précaution, il a été 
décidé que les \ables et les chaises 
devrout être peintes à l'huile ou re· 
couvertes de toi!& cirée. Le règlemenl 
élaboré à ce propos est en discussion 
à l'Assemblée de la Ville. Il a été jugé Au Balkevi de Beyoglu 
opportun de renvoyer à la commis· . . 
eiou compétente l'article au sujet des I Le. samedi 23 avril, à 20 h. 30, une 

réumon organisée par les aoins du 
Halkevi de Beyoglu aura lieu au siège 

lions du traité précité.Je aerai heureux du Parti du Peuple de la rue Nuriziya. 
de p~rter cette communicalion à la En voici le proiramme : 
con.naissance du gouvernemenl de Sa 1. - Oonféreoce par le Prof. Re~at 
Ma1esté. Kaynar sur 

Veuillez agréer, Excellence, l'expree-' , . 
sion de ma plus haute considération. l éducation des efl/ants 

2.- Représentation. 
PERTH. L'entrée est libro. 

• 
Malgré se• multiples oocupations1 M. Roosevelt ne perd 

pas une occasion de se livrer à son sport favori, la. pêche. 

Vendredi 22 Avril l9JS 

Notre nouveau feuilleton 

··~'Intrus" dB 6abriBIB D'Annunzio 
Le roman de D'An­

nunzio,doot nous a von~ 
commencé la publioa. 
tion est, parmi se• 
p r o se s narrative'.'!, 
celle qui donna au 
grand écrivain sa re­
nommée internationale. 

-

c Il Piacere» (" L'en­
faut de volupté»), 
c Le triomphe de 
la mort», « L~int1·us » 
( c L'mnocente •) for­
ment la trilogie des 
" Romans dA la rose •. 
• Les vierge• aux ro­
chers,, (publié en 18ll6) 
commença la trilogie 
des « Romans du lys • 
taodis que le c Feu ,., 
parn en 1900, appar· 
tieot à la« trilogie clu 
grenadier >>. Le poète 
lui-même dans certai­
nse lettre~ adressée• 
autrefois à ROD grand 
ami Vincenzo Morello 
(Raetignac) a fait con­
naitre la signification 
de ces triloities. 

Dans les Ro1nans de la 
Rese j'ai itudié l'esprit d'a­
nalya• et le peasimisme OC· 
cidentaux. qui conduiaent 
aux maladies de la vol•nt~ : 

"" notr~n.o ... 
,Jl1MW6 tru%5 

t1.,.v~ J l ~ll./. 

~~~.,I{ -
si bien que le • Triotnphe de la mort • 
es! cité désormais p~ur sa vigueur d'analyse' 
m'='me dans lel!I traites de psychologie italiens 
ot étrançers ... 
. ~a ne e~~lève d'apparition en appa· 

nt}on et d•1a dana le • Feu » sont expri· 
m.ea les Ugnes fondamentale• do 111 doctrine 
suprim1 ... .MailJ le • Triomphe de la Vie • à 
~ravers la douleur ... opérante, devient un 
instrument de eonqucte. Là le héros atteindra 
sa perfection 9ous les souffles violents dt la 
tempête 

"Le triomphe de la Vie • sera mon livre le 
plus tragique, mais il 1era un liYre affirmatif. 

Malheureusement ce roman affirma­
lif n'a jamais paru : en revanche, 
toute l'œuvre du poète n'est qu'ont! 
ei:altallon perpétuelle de la Vie, sui· 
vaut la promesse conleuue dan& les 
quelques lignes que nous venons de 
citer. 

Noua n'avona pas besoin de r.appe· 
Ier à noa lecteurs en quoi consiste l'art 
de D'Annunzio. Saas doute, ses origi­
nes, la nature ardente, lumineuse, 
passiounée de l'Italie du Midi ont eu 
une influence décisive sur son tempé­
rament d'artiste. Il en a reça une ré· 
sonnance, u_ne sonsibilité ijuraiguë.i, 
une perception inégalable de toue les 
trissons, de tous les reflets, de Ioules 
las harmonies, une sorte de sensibHilé 
sup6rieure qui n'est pas le fait d'une re­
c_h~rche de Clêc_adent,maia d'une récep­
tmtê extraord111aire de toutes les fa. 
cuités sensorielles. Il est sensible aux 
images, lui qui appelle un de ses 
personnages·types l'lmagini/ique, çom­
me il est sensible à toue les parfums 
à l'instar de celte Violante des c Viar· 
gee aux rocharR » à laquelle il fait 
~ire : '~ Je respire toue les parfums, 
ie respire même ceux des pierres "· 

Cette richee~e d'instinct est servie 
par une imagination qui fit de D'An· 
nunzio Je plus &rand créateur de 
symb.olee el par u_n? langue qni fait 
de lut le plus persl1g1eux des lyriques. 

Il faut êtra Italien pour goûter plei­
nement la somptuosité de ses poème•· 
mais il a eu la rare fortune de trou'. 
ver en M. Hérelle un traductet r di· 
gne de lai qui a eu révéler dans leur 
enlière beauté ses romans de vie in­
tense et de torturante tension passion­
nelle, ainsi que les pièces réunies 
sous le tilre c Victoires mutilées », 
voire • La Joconde '" " La ville mor· 
te > et q La gloirn ». 

Rompu à Ioules les subtilités de la 
langue fraoçaiee, D'Annunzio ne re­
douta pas d'écrire directement pour 
la scène française des œuvres surpre­
nantes de virtuosité verbale, le "Saint 
Sébaslien • el " La mort parfumée•. 

Le roman que nous offrons à nos 
lecteurs a été publié autrefois en turc, 
sous le litre de cS1k10t1», maie il n'a 
jamais paru dans notre presse en 
langue française. 

Quelques jours avant la mort de 
!'écrivain le c Cümhuriyet » publiait 
a n feuilleton c Forse che si' ,forse che 
no :t. 

Nous sommes donc heureux de cou­
lribüer pour notre part à la connais­
sance parmi nons de ce grand au· 
tenr de renommée internationale,donl 
la mort a plongé dans le deuil la litté­
rature mondiale. 

Les maisons qui s'sffondrEiif 
Nous lisons dans I'« Ak~am ,, : 
Deux maisons se sont effondrées i\ 

B.1Iat... aprè9 quo deux enfants eurenl 
e~piré dans leurs décombre~.La muni· 
cioahté a fait évacuer 11 autres mai· 
sons du même quartier qut menaçaient 
d." s'effondrer. C'est-à-dire il tltait po~­
s1ble que 11 maisons s'ilcroulassen1 

par nue journée ou uue nuit d'orage 
el nous n'en savions rion ! 

Ce sont là des choses dont nous n'a· 
vons guère lieu de tirer vanité. 
Qu~ sait combien il y a encore, dnlls 

combien de quartiers, dos maisons se 
trouvant dans le même cas et doot 
le toit esl suspendu, comme le glaive 
du bourroau, sur la tête de malhou· 
r~u.x com)Jatriotes. Chaque année• 
d ailleurs, 11 y a un certain nombr8 

d'accidents à Istanbul. Cela signifie 
que .c~tte branche de l'organisatioO 
mun1c1pale ne fonctionne pas da façoO 
parfaite. Suivanl les nouvelles que 
nous a vous reçues, le cadre de la sec· 
tion technique est étroit. 

Nous devons faire ie nécessaire 
pour romMier à col état de cho;es. 

. ----~ --
La vie 

sportive 
,.-...-..-- -

l'OOT-B~ 
"Fener" disqualifié 

Le secrétariat do la fédération con1
• 

munique que Je club champion d• 
Turquie Fener est exclu des matclle• 
de championnat. 

"First Vienna" à Istanbul 
L'équipe viennoise First Vie1111a, d0 

retour d'Izmir. sera ces jours·ci e•~ 
notre ville. Elle y disputera deo' 
matches : l'un contre $i~fi, chaDlP;o~ 
des non-fédérés, ~t l'autre contre Péf 8 
second du môme rhampionuut. ce e 
deux rencontres auront lieu au stad 
du Tali:eim. 

AUTOMOBILI~ 
Le Rallye balkanique 

·1 
Otomob' Du Türkiye Turing ve 

Klübü: ~ 
Les propriétaires d'autos désir:JP~ 

participer au Rallye balkanique orf;'e 
nisé par I' Automo!Jile Club de Grè~. 
eont priés de s'adresser, pour en ~o i· 
naître les conditions, au Niège do Cl Bd· 
ministration du T.T.O.K. Istik1111 ?1c 
desi, No 81, Beyo/l'lu. Le <1ema11û05 ~s 
participation ne pourronl être reçu 1 ~ 
que jus4u'au 5 mai.Las concurrents ,\o 
sonl pas tenus d'être membre~ . 11• 
Club. Le départ sora donné d'l5P 
bul Je 2 juin au ijoir. 

LES ASSOCIA.'l'l~ 
Les excursions de la 

"Dante Alighieri" 0 e 
Dimanche, 24 cri., aura 11e11 

Varsovie, l!1 avril. - Le 2 mai pro· 
·h•in commenceront à fonctionner des Excursion ù Eyup if 

Pologns st LithuaniE 

msulalo p 'ouais en Lithuanie ot ré- Sous la co1Ïduite du Prof. fs%(~ 
·1proquameut. Le nombre de con•ulats Rendez-vous à 9 h. à l'omharc

1 (~o 
•espectifs Eara de 3. Des con•ula~•, des b3tëauic de la Corne· û'Ü • . 
gGnéraux seront inslitutés à Varsor10, pont do Galata). , , ,,,t 

I At à Kaunas. Uomme il est po•s1ble qu'il 11 \5 11· 
Pa• moyen de retourner avant oi ,1e 

1 LE DOUVE! tl eot co.n« illé d'emport~1· avuo s 
1 , • qno1 <l~Jouner. .

0
,1 er1 

ambassadeur polonms a Homs . La pArlicipation à l"e,curSI . 
h bre pour tous. 

1 Varsovie, 2~-;;-;;;;-0PR b1·uits ré- ta comm1·ss1·on 1•ntsrn;tional6 
pan!lus dans les milieu~ polniques, le j Il 

! ministre d~ ,Pologne à Bucarest ~!. d b• OB 
1 Arci•zew-ki serait nommé amba•Ra .1 anu IBD 
d 0 ur à Home. Dans les mêmes cercles, . __ , 0 1011

• 
1 on relève à ce propos que le gouver- Sof•a, 21. - Le ministre Ién !' 8 rt•

1 

11ement polonai• considère l'nmbassa- :iaire <le B•1lgarie M. Lazarov f so11 

de à Rome comme la plue importante pour Vienne où il ;-eprils~nter·de I' 
parmi .toutes ses représenlations di· pays à la p~ochaine. sessiull ul>iell' 
plomat1ques, à preuve la nomination comm1ss1on mternal1onule daD 
de M. Arciszewski le meilleur d 1plo- ne. 
mate polonais. l 
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~TE DU BEVOGLU 

X! - -- !B~- __ ;c_. ·---- ; 

îoin du fEu 
1 
croule, rien ne sombre, rien n'explo-l 
se ... la terre ne tremble nulle part ou 

1 si peu qu'il ne vaut pas la peine d'en 
parler. Alors, devant le• colonnes rem· 
plies du dissertations incipides, Mlle 
Boudouillel se sent la proie d'un 

1 sourd malaise qui est exactement le 
•r ~lar ~ -·- - contraire de la douce béatitude célé-
l guerite C0\1ERT 1 brée par le c suave mari œagao • du 
Or~~8 les soirs après avoir tendu 1 poète. Elle a l'impression lamentable 

11 u ~ aux 1Jeuf coups de la vingt que, d us toute la ville el au-delà, on 
\i~u 8n 1 ème heure, ~1lle Bondouillet PSI toaquille comme dans Pli propre 

Cor 8~ servante. demeure, où elle l!·ioole d'un boui de 
l'a aite est 1rne bonne à tout faire l'année à l'autre, se dorlotant à peu 
li~cten teinp•, courageuse et rhu- de fr_ais sur ~a faute.ail inusable dont\ 
~ag~te, honnêtement feutrée de 110 bois seul 1 eac_austt_que et la housse 

1 
ov 8 sous un sarrau noir à pois le vélyver. Elle 1m&grne le monde en­
ine~8 qu'elle porte durant deux se-

1 
lier peup!6 d? vieilles dames e_t demoi- . 

&e. Ilavan1 de le mettre au savon-. •elles QUI !u• ,resse!°blent QUI se soi-1 
e 1 est d<>nc normal qu'elle rlé-j gnent. Qlll A ennU1ent... qU1 s'endor­

t •ea Pin~ •ou vent. une odeur d'eau 
1 
ment à la même houre, pareillement 

1 
•iiiJ et_r1 Oti!;non frit. Cela no l'em- gorgées de tl•ane chaude. 
·,0 t 0•nt •l'êtrP Roi gnou se, ainsi 1 . Ces soirs-là, Mil~ Bon douillet est en-! 

Les adieï.:1..:x: de 

Al:fred Corto't 
Un Concert-Conférence! 

Pour ses adieux l\f. Cortot donnera lundi 25 Av. 
à 21 heures une conférence sur le thème' • 

/A poésie de la virtuosilé dans l'œuvre de Chopin 

suivie par l'exécutiou intégrale de 

24 ETUDES 
( 12 op 10 12 op 25 CHOPIN) 

Celle inao9alioa nous permettra d'admirer le talent de 
conférencier clu Maître dont lea concerts-causeries sont 

les plus grands événements artistiques de Paris 
Prix ordinairea 

3 - BEYOGLU 
· - -- ".!I 

. qui doivent être envoyées en Rouma-1 cependant q\le ces prix ne se main-

/ 
me a été embarQué à bord du .lfersin. tiendront pa 9, qu'ils constituent en 
Nos cot~as ont été fort apprér1l!s en quelque sorte des prix de «primeurs» 
Roumame _el cette. nou!elle a provo- tl qu'ils ue peuvent servir de base à 
~~~e~ne vive saltsfaeuon Rur notre la fixation des prix définitif.. 

LB marché dss céréales ~~ ~~~eV~!~B !!:1~~sB a d~o~~~~c6 I 
dans la zone de !'Egée La laine de la 1 Les .ventes _d'orge se sont soudaiae­
nouvelle année commence à être li· ment mtensifiées hier sur noire place. 
vrée sur.le marché d'Izmir.Les prix va- ~a ou a vendu un loi do 11000 1oaaes 
rient entre 50 el 52 pstr. d orge de Samsun, hvrable à Samsun, 

La tonte dea chèvres mohair a éga- à 4,02 psi. le kg. , . 
lemeat commencé à Ankara, Eekiee- Il ue reste plus d avome dans aotr& 
hir, Yozgat, Çorum et leurs zones. ~ays: on. com,me~ce à acheter de 
Les mohairs que les paysans appor- 1 orge ~u heu d avo.'ne . On _en achète 
lent aux chefs-lieux sont cédés entre de pelis lot~ pour 1 exportal1on. 
95 et 100 pslr. Ceux d'Eski,ehir à 92 La Banque Agricole a vendu hier 
el à 95 plr.ceux de Çorum •t Yozgal. 100.000 kg. de blé de Samsua,de 10 à 

Ce11 prix apparaissent dès à pré- 15 010 de seigle, l pstr. 5,118. Il ne s'est 
sent supérieurs à ceux du marché pas trouvé d'acquéreur, hier pour les 
mondial. Les exportateurs estiment blés durs. ' 

l•ra~mo1gi.cnt une douzaine delchne à un pessrnusme sévère ; elle se ••••••••••••••••••••••••••,.••••• 

c~r;to~~Ci;;1iblet~~!1~~~~ ~~~!a6r6d ~~; ~l~;~~eà d~~f~0~u~_~l~~~t ~11~ 11::co~~ 1 ~1· s'conom1·quB Et f. . .. . .•. , ~' -" ..... ~ ~ ---- _;__ 
'gne na avec son livre.t de cais>;e d'é-1 nait ROUdAln los b1onfa1ts de son exis- Il IDDDCI 1 rB ·~·---'!~~-~~~'"·. m.. ··-~-D .. ·au Par·ù•·srnu•. C'est que Core lie, ton ce sans heurt. Incapable de savon-
~ a Stècle dernier pratique l'~coao- rer quoi que ce soit, elle avale d'un 

1 ous toutes •e~ formes. Elle a trait, comme une purge son breuvage 
e reçu una solide liducation ancil- de prédilectiou ... et, repoussant la tas-

ritime .,, . ..., ..._ ... -r_. -
- ~ 

i;t Parle à la troisième personne. se vide, elle sourire avec .Scœuremeal: r :1 product1·on dB l'B'msr1· BD Turqu1·B ~l~demoi l elle désire ? - Ah ! ce tilleul. quelle fadeur ! UU 
~rai·" h_lle·1l, s'il vous plaît. 
lou:e disparaît el reparaît pres· 

'lii0 d de suite (allo avait déjà, sur .--'""'!-.IOI--'!!!!"---!!!!'!'....,....,!""""'_ 
iHir) u fou ru eau, de l'eau prête à 
à _avec nn plateau où fume nue 

'li filets d'or auprès du sucrier 
~l~r . 

11 Po c1 bien, ma fille. l\fainlenant 
'-' io Uvez disposer. 
~litrUrnée de travail esl finie pour 
· i fa ehsse. Coralie va se r coucher 
,lit 0. ambre du fond, où elle a 
~b10P~ant coincé entre une malle et 
I~ (l U repassage. 
un °ndouillet serre son ouvrage 
16 e corbeille de vannerie dou-

. icurPercale à fleur~ ... el elle ouvre 
e na1 qu'elle a coutume de dé­

~ Dtinn meme temps que son tilleul. 
1e ~· le matin, a-t-elle jeté un 
~, I' Up d'œil sur la maachatta ou 

. tio 'lres relatant les i::iformations 
% ,nnalles. C'est maintenant 
lead:' à loisir, se livrer à la ~rise-
'lire la1ls, à la passion des com-
1~ 8, 

o~\·N d'une crise politique, Mlle 
·tqu_et en suil lea phases avec 
'°lllb laisserait croire qu'elle a 
Ue 1 reuses allaches parmi les 
Ille a nation el les vedettes da 

'%0nt. En réalité, elle ne les coa­
Uia Par la lecture assidue de 

'ii;~ Cours ou le bruit iatermitleat 
118 . renommée. :\tais, là-dessus, 
~e ' 1s ses opinions personnelles, 
•t ~11 Plus stables quo les minis­
" d. Us tranchées que l~s nuan­
'eir11férents partis iqui pré•idenl 
1 ll1ns de la République. 
·~~~douillai nourrit dans son 

. Qc1
81f d'ardentes sympathies, 1Ves répugnances, de myslé­

' ,0rancunes qui l'associent à 

Banca &ommsrcialB ltaliana 1 

rapital en!Wr,mrnt vrr;é rt réirms 
Lit. 847.596.198,95 --Dlreotton Oentt'ale a..'l'L&.N 

FUJ&le• dan.a toute l'ITALIE, 

UH'ANBUL, U.:llIB, LONDRES, 

NEW-YORK 

Créations ~ !'Etranger: 

Banca Co1nmeroi11Je Italiana (France) 
Paris, MareP.ille, Nice. Menton' Can, 
nes, .lfonaco,Toulouse,Beaulieu ~Ionte 
Carlo, JuR.n-h~q·Pin~. CaRahlctnc;i, (~'la : 
roc). 

Banca Co1n111erci~le ltaliana e Bulgara ) 
Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. 

Banca Commerciale ltaliana e Grecs. 
Athènes, Oavalla, Le Pirée, Salonique 

RanC"R Comm~rciA.le ltnli<tn'\ At nnq\~11 
Bucarrqt, Ar~rl. Brnila, Rr1>~ov. r,,lrt'> 

tantza, Cluj Ga1atz Te1niRcr1:r11., Ribiu 
Banca Oon1merciala Ttf\liann p·~r l'Egit 

to, Ale:xanrlrie, HLe 011frn, nernanour 
&lanl::lourah, f'f.c. 

Banca Co1nmereinle Italiana Trust Cy 
New-York. 

Banca Oommerclale llaliana Trust Cy 
Boston. 

Banca Commerd•I• ll~li•n• Tru•t Cy 
Philadelpbia. 

Affiliations à !'Etranger 
Hanoa deTJA. Svizzera ltn.tiana : Lugano 1 

&llin7.ona. OhillFIRO, Locarno, 'ff'n­
drif;ÎO. 

Ranque Française et ltRliAnnP pour 
l'Ambique du Sud. 

L'émir a été découvert en Turquie 
pour la première fois en 1847.Un frag· 
ment de roche que le minéralogiste amé 
ricain J. Lawrence Smith vit entre lee 
mains d'un remouleur ambulant al lira 
son attention. Il l'examina, l'analysa 
el se rendit compte qu'il se lrouvail en 
présence d'un morceau d'émeri. Pres­
que en môme temps, le fameux géolo­
gus russe Tchihatcheff découvrait en 
Anatolie des gisements d'émeri. De 
celle manière la situation de l'ile de 
)laxo_s qui, jusqu'en 1847, constituait 
la principale source d'émeri du monde 
se trouva ébranlée par suite de la 
concurrence que lui faisait l'émeri 
de l'Egée. 

aèrent 
qu'elles 
a éraie. 

jusqu'à êlre 1/6 de ce 
étaient avant la guerre gé-

Régions de la production 

Les mines d'émeri découvertes en 
noire pays el qui sont au nombre de 
53 ~e trouvent pour la plupart dans la 
région de !'Egée. Celles qui se trou­
veul tout spécialement dans le tilayet 
d~ ~fugla sont parliculièremenl riches. 
Si_ 1 on. s'en réfère aux registres de la 
D~recl1on générale des Mines, des 18 
mmes qui sont à l'heure actuelle en 
exploitation les Hl se trouvent à Mu­
gl_a, i à Izmir, 2 à Aydin et 2 à Deai­
zh .. Le .capi!al investi pour leur exploi­
lat1on e11 d un m1lhon de Ltqs environ. 

La capacité annuelle de production 
est de 30.1100 tonnes. Cependant la 
production actuelle de ces mines at­
teint seulement 1/S de ces chiffres. 

TABLEAU I 

Cependant les auteurs anciens tels 
que Pline, signalent dans leurs écrits 
que l'émeri existait en Anatolie jusque 
dons les époques le" plus recalées.Les 
hts d'émeri qui avaient été couverts 
auparavant el qui,par la suite, ont élé 
recouverts par des nlluvions sont res­
tés lels quels dans c.itte situation jus-
qu'en 1847. Production de la Turquie en émeri 

Après les premières découvertes, 
l'exploitation fui donnée à un Anglais 
du nom de Richard Abbol. Celui-ci qui 

1 entreprit oao production de grande 
envergure avec un boa système d'ex­
ploitation, grâce à 1es capacités com­
merciales, son activité et son inleli­
gence fut, eu peu de temps, maitre du 
marché mondial. 

Le• productions de notre pays aug­
mentèrent régulièrement et nos ex­
portations â la veille de la guerre -gé­
nérale, dopassaieat los 40. 0IO tonnes. 

Annétts 

1923 
19!4 
1925 
1926 
1927 
1928 
1929 
1930 

lllalheureusomenl la couflagralion gé- 1931 
aérale et la guerro de l'Iudépeadance 1932 
qui suivit celle-ci portèrent uu coup 1933 
sensible à notre production d'émeri. 193, 

En outre,la dé<'ouverle de l'émeri 

Quantill tn 
tonnes 

6.896 
6.108 
7.500 
4.574 
6.620 

11.145 
7.603 
3.267 
4.738 
6.323 
7.017 
7.794 

11.991 

O/O par rap­
port à f9ZJ 

100 
80.57 

108.75 
66.33 
9&.00 

161.Sl 
ll0.25 
47.38 
68.71 
91.70 

101.75 
113.02 
178.88 

(en France) PRri•. 

1 le 8 émotions de la Chambre 
\1 le tti1nistère X ... est en péril ou 
,1 cerarti z ... accàde au pouvoir. 
~, a n'est rien à côté des !ran-
i d angoissas, des palpitations (en Argentine) Buenoe-Ayres, Ro-

artificiel ainsi que la crise générale fu- 1935 
. rent cause quo J;otre production el 1936 11.560 167.63 

i Ue0naeat les dramatiques fait;; eario de Santa-Fô 
~aci la chronique quotidienne : li (au Broeil Sao-Paolo, Rio-de-Janei. 
loureul x baad1ls attaquent en ' ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto 
le es employés <l'un bureau Alegre, Rio Grnnde, Recire (Per- 1 

~~ i~Uxiliaire, et disparaissent nnmbuco). 
"1 Ch Po_rtant bu lia. - 1Catastro· (au Chili) Santiago, Valparaieo, (en ; 
,~Uit 6btti1n de fer. Quinze morts, Colombie) Bogota, Baranquilla.) , 
''ot , lassés. On se demande si (en Uruguay) Montevideo. · 
~llan n est pas imputable ù la Banca Ungaro-Italiana, Budapest Hat-
~ li c~. - On vient de décou- van• Miskole, Mako, Kormed, Oros 
~la ;.\ème cadavre dans le sous- haza, Szeged, etc. 
1 Cl l )a tragi-tue.» Banco Italiano :en Equateur) Guyaqull 
~j~.,laque alerte, Mlle rnondouil- Manta. 
.~r l~e Une lampée de lilleal pour Banco Ilaliano (au Pérou) Lima, Are-
r' C<ins délices de sou coin du qulpa, Callao, Cuzea, Trujillo Toann 
~" '! fort de ses vieux jours, la Molliendo, Chiclayo, Ica• Piur~, Pun; 
~ Ue l 1 Chincha A1ta. ; 'a ni octroient le verroui -
'IQ' ~.orte et la présence de Co- i HrvatBka Banka D.D Zagr•b, Sou••ak 

1 ~ appartement. Sitge d'/sta-.1bul, l?ue Voyvoda~ 

par contre-coup nos exportations bais- 1987 11. 558 

TABLEAU II 
Situation de nos mines d'fmeri 

R. Abbot et Lohaer 
Herbert Withall 
R. Abbot et Lohaer 
Herbert Wilhall 
Buldanli Haci Emin 
R. Abbot et Lohaer 

)) )) .. 
Herbert Wilhall 
Di9ers 

Nombre des 
mines 

3 
1 
4 
2 
1 
1 
1 
1 

• 

Tola! du capi-
Yilayets /al Ltqs 

Izmir 105.000 
)) 35.000 

Mugla •20.000 

" !245.000 

• 10.000 

• 35.000 
Denizli 28.ooo 
Aydin 70.0oO 
Divers 52.000 

--~--

167.60 

Capacité de pro-
duc/ion tonnes 

3.~00 

2.500 
7.500 
5.000 
2.500 
1.000 
1.000 
1.000 
6.00• 
---

· 611 Palazzo Karakoy 

·r~ Qu 
8 
~ bir1° tfrisson1né à la des.; Tetiphone: Pém -14811-Z-J-4-s !lllétlllodes de production d'épreuves et dont la production ac-

1; e l'i f ai e sang ant trouv Agence d /sta11b11/, .Walemciyan Han. \ dé 1 
r 80 n ortunée rentière assom- et ses formes case un v~ oppemenl tel qu'il peut, 

li i.000.000 30.000 'fotal : 

~i e))n ne•eu qui venait déjeu- Direction: Ttil. n 9oo. - Opérations gèu dans domarne commercial, engager 
t e to t · d" lllll B ZZ913. - Porte/euillt Dorumenl Zl.903 Le fait que l'émeri est une matière la concurrence. 

"•pu· us es 1eu IS, 0 ou- PoS1tio11: 1191 f 01a11ge et Port 229/l d 
"'lé 1se le contenu de sa tasse très dure rend difficile ~on extraction. Au cours e la &uerre générale, 
~_llJe !lère contraction du gosier Agence '1' Neyo,;lu. lstikldl C•ddesi 217 Lesm~thodes dè travail sont,aussi bien seuls la France et les pays alli~s pou-
~' ta 8 ~ccède promptement le A .\'amik Hau, Tt/. P. 4/0/6 chez uou• qu'en Grèce, encore très' vaieat subvenir aux besoins de leur 
~·11 (ftné de ceux qui, dan~ la Suc.-ursa,e dï:m,, , rudimentaires. On porco deP trous industrie en se procurant l'émeri né-
a~l.no_ chambre close, prêtent 1 locatio11 deco//re.• rr, 'u.,-,9111, à Gulata dans les rochers d'émeri que l'on rem- cessaire de l'île de Naxos. 

;, l ta s1f!lemenls de la tempêle. l ''t"'1b11I plit de matières explosives el que l'on Or, les Etals-Unis qui sont les con-
ec UUt le prix du lil qui l'at- Vente Travaller's chèques fait sauter. On ramasse ensuite les sommateurs les plus importants en 

~:4 GJ1 cruchon d'eau chaude B. C. I. et de chèques tounsti- rochers qui ont élé mi; on pièces de émeri de l'univers ne pouvant se pro-
.e110 redon bien gonflé. Ah ! ques pour l'Italie et la Hongrie. celte manière, on les passe par une curer en Orèce ni en Turquie, l'émeri 

~i! rr.p éprouve le bosoia d'un • ...,...,_ .... ._..., .... _.;.. _______ • meule qui le~ écrase, les réduit en pe- exigé pour lieurs industries, se lrou-
1;1 a~arateur aprè• ces boule- • ' tits morceaux ou en poudre et après vèreat d~as la nêcessité de qubveair 
. ~i~r 0ntures dont elle n'a eu les avoir passés par un tamis on les à ces exigences par de l'émeri artifi-
t l'u1 e-goùt accompagn6 de lé ni- sépare en diverses qualiléa. Les émeris ciel el les hommes de science furent 
li~ou;. LDr.ons d'allDm:1nd Bt d'angla1·s de nos pays ne sont pas réduits en encouragés ~augmenter la production 
"'l4tlo celte rai sou que 1· am ais ~V ~· 11 ainsi poudre, ils sont exportés en morceaux de celte ma Itère. 11 U1J) que préparations sr,écialeH des ùiffél"1Jntes • 
1~·&~e· 1 et ne lit son journal le branches commercia es et dos examens du de diverses dimensions. Ainsi devant cette concurrence nou· 
~ ~Ua 1 

8t1on qu'il lui apporte, haccalaur6at en parliculier et en groupe - d velle, aux possibilités illimitées, la 
' ·~~.ut avec celle du café noir par jeune prole•"eur allem•nd, connaissant Cours de la pro uction : Turquie se lro_u9e obligée - combat-
~~ ... 11 1 · · d b bien le fraÙn:iis, enseignant dans une grande . . 
~.;e, d~ ·isquera1t e perlar er école d'IsLa;;but et agrégé ès pbiloso~hie et Noire prodaclion qui, 1usqu'à la tant à armes tnégales - d'améliorer 
~- ·Ui f ~ompromettre ~on ap- è• lettres do !Université de Berlin. Nouvelle veille de la guerre générale, avait élé son outillage et d'abaisser son prix 
11 lr~in airo paraître fastidieux méthode radicale et r.1pide. PRIX MODES· de 40 à 50.000 tonues, fui en 1913 de de revient. - (Du « Türkofis ») 
•t de 8 de ses oc,,upations mono- TES. S'artressor au journ•l Reyoglu sous 10.000 tonnes et ce montant descendit L 
, '~r ~8 distrnclions prévues : Pror. li. M." pendant la guerre génét·ale et après BS POUrparfBrS OVBC 

\ ~11 0 e esplanade, une station à la période qui suivit la guerre de l'Ia- J'ilJJEmagOB 
11ou c'f Plette chez la mercière EIÈVB_S dB l'E~DIB AIJEmandB,' C:~~toq~l dép ,ndnnce de 6.000 tonnes. Cette " 

\ 11a rua.lez le pharmacien du rr diminution provient de causes diffé- Uue déléga_tion partii 
1 

prochaine-
•t·' •u ne eq.uetent plus l'êcole (quel g.u'en soit rentes. La proclamation de la guerre B 1 

. ;oh. cours de .es brèves pé- le !"Oli!l sont énergiquement et efficacement é é 1 . . 1 blocus d ôt ment pour er in en vu i de mener 
• ''• preparcs à _toutes les branches scolaires par g n ra e ams1 que e . es c es l , ociat" 1 1 . 
lQ /Chelle recueille ou sur· 1 t 1.. é t *tè 1 plàtn t es nog ions pour .1 conc us1on •11: f o des é•'aemeats du cçons par _1cu_ 1eres .ton~ées par Rép liteur ur-iues arro rea com .,men nos d'un nouveau traité de commerce avec 
' " ·~ Allemand dipl?mé. - ENSEIGNEllENT R.\- exportations d'émeri. En face de celle 

1, ~n R r(imit d'une juvénile im- ~i*~~TlT~UR~~è• réduits. - Ecrire s~u• situation nos clients durent subvenir l'Allemagne. 

. ~~~~tP~.~cgletaa •. nnlt1"àlleul'1a.ssaisonue- à leurs besoins 011 s'adressant aux Exportation dB coton ,\ dBst1"-
"•1 mines de l'île de Naxos el ce fait donna U 

•J --..1?.. ~ 
..!"~ 1.~ ~1111111 11• 1 1.,~ -

'"
0111 uitlf l • • • • • • • • • • • f·A ,,,,.,,, ' . . . . . . .. ~ .... . . . . . . . . ... ::·:·.·: ............... .. ----
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O~par/J /JOllr Balenu.t S'r 1 r : , , , 

irée, Brindisi, Venise, TrJeRCf> F. GRIMANI 
P. FOSCARI 

22 Avril 
29 Avril 

\ 

En COJdtlde11 
l Briod.hl, V 
1111ie.Trle1te, •• 
l•Tt, B.lp, po 
toae l'Borope. 

dts Quais d~ Galata tous /es ve11dredis 
d 10 heures préc,ses 

Oavalla, Saloniqne, Volp, Pirée, Patra ... Santi· 
Queranta, Brindisi, Anc11ne, Venise !rrie!ttfl 

Baloniqu", M.ételin. Izmir, Pirée, Cal'l1n1l:t, 
Patras, Brindisi, VAnis~. Tri~~tP 

Bourgaz, Varna, Constant?.Jt 

Sullna, Galatz, Braila 

CAMPlDOGL!O 
~'ENIClA 

QUIRIN ALE 
DIANA 

VESTA 
ISEO 

ISEO 
DIANA 
MERANO 
ALBANO 
ABBAZIA 
DIANA 
MERANO 

21 Avril ) 
6 M1a j 

28 Avril 
12 .'\lai 

23 Avril 
7 l\Iia 

} 

} 

~~ 1~~;\ 1 
4 Mai 
5 Mal 

11 Mai 

27 Avril 
4 liai 

l 17 lleure1 

l 17 beure1 

l 18 be1 

l 17 n rct 

à 17 heure 

En coïncidence en Italie av 90 le< luxu•JU'< b'lt3a'l'C 1fo1 S1~ié t~ •lttlla - ~~ el «Lloyd Triestino•, our toute~ les dastiantioni du monde. 

Agence Génér!!.le 'Ista.nb·l.l. 
' 

Sa.rap lskelesi 15, 17, 141 Mulllh'\ne, G"h.t'.\ 
Télêphoae 44877-8-9. Au r b 11r0::1u" rie Voy ni'!"" =-- •tta T.11. 44914 

• • • • W.-Lits • 44686 

FR.A.T ELL! PE'RCO 
Quais de Oalata HUdavendigâr Han - Salon Caddesl fél. 4-1792 

Départs pmir Vapeurs Compagnies Date, 
(oaul lmprhat 

Anvers, Rotterdam, Amsler-
Oompagnie Hoyale 

cAriadne» N&-r!•~d•i~e ,r;e du 23 an 25 Avril 
dam,IHamboarg,porlsda Rhin 

c}uno» Navi11•t1on " ap. d 28 . u au 30Avril 

«}UllOa jvers le 19 A9ril 

Bourgaz, Varna, Oonstantza •Ariadne» vers le 24 Avril 
• Deucalion • vers le 4 Mai 

Pirée, Mars~1llt1, Vaience, Li- tlPPON YUSEN 
verpool. cDakar ilfaru• KAISYA vers le 15 Mai 

O.I.T. (Compagnia Italiana Turismo) Organ1s11iion U:lioadialo de Voyal(ea. 
Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, maritimes et a<!rien 1- SO (10 r.c 

réduclion sur les Chemi11s tü Fer llalie11s. 

Sadresser à: 1rRATELr,1 SPl!:ROO Salo.i G •l fos1-Hii1in~11 lql~ Ha 1 G lita 

TéL 447!l> 

DsutschB Lsvants - LiniB, 6. M. B. H. Hambourg 
DButschs LBuants-Linic, Harnboup J ~.G. Hi 

Atlas Lcvants-LiniB R. 6., Bramen 
l3J~J 

Service régulier entre HamlJou:-g, 3râ n s, 

Istanbul, Mer Noire et reto J ~ 

Va.peurs a.tendus à. lsta.111>.il 

de Hambourg, Brême, Anver1 
1 

S1S SAMOS 

SIS ARKADIA 

SlS CA V llLLA 

StS MACEDONIA 

vers le 20 Avri · 

vers le 23 Avri 1 
vers le 24 Avri 1 

vers le 25 Avri 

Départ• prochains d'Istanbul 1 

pour Bourgas, Varna et 

C oustantza. 1 

S1S ADANA charg. le 21 Avr11 I 

Départs prochains d'lsta.nbal 

pour Hambourg, Brâme, 

Anvers et Bottérda.m 

chara. le 25 A 

\Ou 1:a
11 

y a des périodes sta- Ln plEin CBntrB dE Bs11oglu vap,tocu VI~~~ un nouvel élan à la prodUèlion de nat1"on dB la Houman1"s 8
1 Un cctualité s'êliole et Jan- 1 l'émeri en Grèce et à son exportation. 

S1S MA CEDONJA charg. le 27 .\. vri 1 ! 
"" e.l iierv1r de bureaux. 'lu de rn:ii;l\::Jin cit à louer 

~:e lliin· me plat. Le reportage S'adresser pour information, à la ·Sccieta Copeadanl ce qui a porté le coup le L'accord sur le coton élaboré en 
•1i 0tit~ IStère s'appuie sur une Operaia italianao, lstiklal Cadde•i, Ezai plus dur à la production de l'émeri vertu du traité de commerce turco­

efru·~·.1es cambrioleurs opè· Çikmayi, à côté rl.- •t•bli••em•nt• •IIc naturel, c'est sans conteste, l'émeri roumain est entré en vigueur. Un pre· 
.,1ou d · Mast 's Vou~e•. f 1 e sang .. rien ne arti iciel qui a terminé son temps mier loi de 3.000 balles, sur les 11.500 

Connaissements directs et billeU J! pus .~i~ >.u tJ t< /~ . n '• J t 't 1 t '' 
Pour tous reueeigna•neul• q'ar\r~i~~· à h l)e•lti"~' t~·n it• •,1 ,·, 

Agence Générale p1>1Jr ll r·u~~ie. 111ht l II H ll \ 1 \ 1 1 l ~ 
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LD PRESSE T HQUE DE CE MRTlft 
La rÉformE dB n otrE appar Eil 

juditiairB 
hebdomadaires qui vendent entre vingt 
e1 :renre mille 11umeros. les anciens 
édite. ' n'avaient pas vu pareils chiffres 
mime en rl!ve. 

Dans une correspondance qu'il adresse 
d"A11kara au ·• Tan " H. Ahm•t Emin Suivo11t les statistiques officielles, le 
Yalman co111111ente /onguen1e11t tes Jt1-1tiJti- nombre de livres imprirnés est passé de 
q11eJq11e vient de publier le mini5tère d• J.628 en 1935 à 2.273 en f937.Quo11t 
la Ju5tice pour l'aunü 1.935. aux journaux ils ont connu un dévelop-

Le nombre dos affaires transférée< pement incomparable: les chiffres fUi, 
d'une année à l'autre a diminu•\ pour jadis, assuraient Io fortune, représentent 
certains tribunaux eajl935. Ce mouve- aujourd'hui un minimum qui permet à 
ment a continué en 1936 et en 1937. 
Mais il y a au>si certains tribu~aux pdne de couvrir les frais. 
qui >ont trop chargés. Notre ob1ect1f Cor Io Turquie républicaine est un 
doit être de leur alléger la tâche. regime d'intellectuels. Il n'y a pas d'a-

LB général PBrshing Bst guéri 
New-York, 21 avril, - L'ancien corn· 

mandant des troupes américaines 6n J 
France durant la graude guerre, le 
général Pershing. guéri miraculeus'"­
ment, arriva à New-York pour '1ssistn 
au mariage de son fils. 

M. HoovEr 
nE sEra pas tandidat En 19'0 
New-York, 21 avril. - M. Hoover 

annonça qu'il ne sera pas candidat 
aux élections présidentielles de 1940. 

--- ___ ,__ __ 

BIBLIOGRAPHIE 

"Brumes Et Soleils" -

pensée. 
M. Chalom, malgré ses l 7 ans,a une 

grande expérience de la vie.Il a connu 
L'ingénue 
Et la grue 

Il a prodigué ses • voluptés bestia­
le• • daos des lieux où l'on étale. Décidément notre époque est l'épo-

que des phénomènes précoce~. L~ Ca- Des mamelles d'albâtre et dei cuis1u ~· 
nada a le; Quintuplettos, l'Ami'dque 'i (bu'." 
Shirley Temple, l'Aaglete.rre Freddie 

1 
Le lecteur uou• pardonnera. ~es m. 

Bartholomew. On nous fait cadtiau à, .allons osées: la. forme baudelamenne 
nous de M. Marcel Chalam. j de ces v~rs el<pllquRnl et excusant no-

M. Marcel Chalom est poète el n'a t t~e hardie•se. . . 
que 17 81,p, ainsi qu'il nou 3 Io ditl

1 
~lais cett9. mauvaise _vie a désabusâ 

dans l'une des préfaces de son recueil .e ieune ma1trn. Et voilà le grand mot 
de vers intitulé " Brumes et Soleila •!lâché : M. ,Chalo.m est ~n dé~abusé : 

Notre j~une phénomène est nô poè· Toul m ,a trahi, tout ma lasse 
te. Au lycée. à i-· Mukavva f;lirkeli et Tout ma désabusé 
à la Banca Comtn•TCiale italiana où il Comme on le comprend aprè11 ces 
travatlle mainlenaul • on le voyait et 17 an! de vie sur cette planète si peu 
on !e voit encore arriver avec la poétique ! 
« Jeune Parque • et les « Cau tales• La douleur affine. sa sensibilité. 

Vendredi 22 Avril I~ 

LB partagB dB la Palssf 
Londres, 22 avril (A.A.). - f. 

mission pour le partngo de la~ 
ne sous la conduite de Sir JobU 
head a quitté hier Londres f' 
rendre via Maraeille à Jérosal 
sera du devoir de la c<.,... · · 

1 fixer les !routières des zone; 
l~stine s'appuyant sur la proP0 

Peel. Les travaux do la CoJJl6~ 
dureront probablement trois fil" -L'exposition de HomE de 

-~--
Rome. 22 avril. (A. A.). - 0

1 

mença hier la construction de 1~ 
qui u_nira le centre de la ,i(le .

1 terram ~de l'Ex:posilion Monrl1 

Rome qui aura lieu en 1942. La procMure des flagrants délits a venir pour ceux qui ne lisent pas: il erl 
donné de bous résultats. Le public eu tout naturel que ce résultat nous rem­
est satisfait. Peut-èlre l'adoption de la 
méthode accélérée corn porte+elle 2 Plisse tous de joie en ce dixième 011niuer-
ou même 3 010 da chauces d'erreur? saire d'une révolution dont Io poreil/f 
Mais ta part d'erreur et d'inconvé- n'existe en oucu11 pays et qui a renverse 
uient que présente la lenteur est, tes règles de fa cult1Jre. 

L'Bxposition dB ftew-Yorh 
---

New-York, 21 avril. - Le chef d'or­
chestre Danerosch anuouça uu accoi cl 
avec une compagnie de la Scala di 
Milano pour une sAl'ie de représenta· 
lions durent l'Exposit1011 mondiale. 

j sous Io bras ». Aussi16t débarrassé de ~l console les affligés rtu s.orl : ceux 
oou manteau nous coufie-t-11, il se qui ont dbs morts, ceux qui ue sont _.. 

5 
~ 

plonge dans '1ee mystères impénélra- plus aimés ~le. Ses ~leurs sont décht· LES élBEtions dans IB Il au 
bles de Valéry el de Claudel. Adm1- ra~ts. Et d ailleurs 11 est fait pour ça I 

sans nul doute, très supérieure. D'au- . . 
Ire part, on risque de tomber dans la . Pour ce qui est ~e Io . quol1/é des 
prescription. Ou envisage donc d'é- ;ournoux, revues et livres, 1/ est hors de 
tei;dru la procédure des flagrants dé- doute et il est d'ailleurs naturel que tous 
lits aux crimes commis da11s lea vil· sont beaucoup plus avancés que dons le 

les. passé. Durant ces dix dernières années 
Il y a beaucoup de rép~litions ~!ans le developpement de fa longue turque ~ 

le déroulement de la_ procédure l•1d1· ete tel et fl!cort qu'elle présente avec 
c1a1re. Sur une question do11née, ou 

UnB mission 
navalE yougoslavE Bn ltaliB 

rons cette passiCJn µoétique et félici- puisque 
tons chaleureusement les dirigeants 
des établissements précités d'encoura· 

.. Dieu de ces tristes office& 
Ne Teut me Lrctirer ! 

ger si activement le noble art (c'fsl 
de la poésie que je pHrle). 

Dans son délire il devient pathéti­
que : 

Pouvais-je douter quand je me serrais 
. (contre elle 

Qua Je .serrerais son tombeau ! 

~t perd toute mesure daus le sens mé­
trique dn mot. 
QuHlqu~rois cependant il consent 

' sourire EH alor• •a verve s'exerce 
·•ur tout et •ur tous. 

--~ ,/ 

Beyrouth, 21 avril. (A. AJ 
haut-commissaire françaia li r·! 
gué aujourd'hui la loi réglaol 1c· 
lions du • Sancak • rt'Iskeoder 
loi comprend 95 articles. 

LA BOURS 
Ankara 21 Avril 1!J3S procède d'abord à une enquête de la celle d'if Y a dix ans est si profond que 

police. Puis le procureur de la R'pn· celle dernière ne peul servir qu'oul 
blique en entreprend une autre pour seuls h1Jmoristes comme c cop1!0/ "· 

Livourne, 21 avril. - La mi6~icu 
navale yougoslave visita les chantiers 
navals d'Orlando, le musée narnl, l'A­
cadémie navale el l'lt:stilut supérieur 
de guerrd maritime. Elle manifesta sa 
vive admiration pour l'outillage des 
chantiers el pour l'organiAatiot, et la 
di&cipline constatée dans les Geolos. 

Mais après avoir lu des v~rs el de• 
vers,M. Cha1om a voulu ~n l•cr1rn à oon 
tour car il " possède une imagination 
féconde capable do mettre &ur I~ pa· 
pier toutes ses sensations mème cel­
les qu'il n'a pas éprouvées "· c .. tte 
dernière phrase, si luminau•C> d""' 
son imp;,ccable logique dlmonlro •n•· 
plemen1 îheut·euoe iuflue11c,; qu~ d'il­
lustres matit-es ont e:s.~rnée BOL' M. 
M .. rcel Chaiom, poète-phé.iomène. 

Ha langue est plus penduo et forte ma (Cours informatifs) ( mâchoire , ____________ _ 
sou compte. . . pour en exploiter le ridicule. 

_Puis eo_core c'e•t le tour Ju JUge Nous n'avons rien que nous puissions 
d'mstruct100. Enfm lor•qne le tribu- , 
na! est saisi de l'affaire, il juge uéces- c~mporer ou passé avec regret. Ce n est 
8aire d'en suspendre l'étude ab ouo. d 011/eurs pas une vertu pour nous que 
Nous avons un programme tendant à de laisser en arrière le passé. Nos criti­
s!mplifier IO?I cela et à é9tler la r~p?- ques ne peuvent avoir d'autre motif que 
t111on des memes lra•anx. de mesurer /a distance qui nous sepore 

TrBmblEmBnt dB terrE 
/1/. Nadir ,\'adi écrit dans lt "Cûr11hu­

riytt'' et la "République": 

La nntion lurq;i~ s'e•I plitle aux 
pires ~ouffrancos qu'une <Ociété hu­
maiue 1 uisse supporter. Ello n vécu 
des jour• Bans e•poir, 8ombres et 
tragiques. Et, à la fin, elle 0$1 reV<'· 
nue à la lumière grâce à un effort on 
avant qu'aucune nntion n·aurait pu 
accomplir. Aujourd"hui. le,; _malaùie_s 
sociales déprimantes sont b1e11 élo1· 
gnées de la Turquie. 

du but et dies ne peuvent s'inspirer que 
de notre impatience à l'olleindre. 

iDe• l'Ulu•>) FA.TAY 

La guBrrB tivilB Bn EspagnB 
Suite <fe la fere page) 

Condamnations tapitalBs 
Salamanque, 20. - Parmi les docu­

ments decouverts à l'issue des derniers 
combats, on sig110/e un ordre du jour 
du commandant rouge Sa11z qui flt!lrit 

I~e caprlcf' de Ja Oütul~•~ qui s'11 ~L 
accroché à nos pao n,, peul nous ar­
rêlM, ne fut-ce qu'un 1nsta11I, ni u<!us 
retarder 1l'un pa• dan• la voi~ huma1no 
quo nous suivon•. 

Chère Anatolie, tu Aera• uu éden. 
Tu le seras malgré les ennemis poo­
sible•, au besoin, malgré le monde 
enlier et mê'Ile malgré la :"lnture ! 
C~r, } '~nfant lllîL' qui vit tians HOtl SOill 

est décidé à te men~r vers le bonheur 
doul tu eb d;g,.e. 

l 

Io couardise des di!tochemenls marxis­
tes, ordonne l'exécution d'officiers el de 
grudés el la création d'un détachement 
cfwrgé de tuer ceux qui bottroie11/ e11 
retraite durant le combat. Effectivement : 
le tribunal de Barcelone a prol/Of/Cé f 9 
.:ondomnotions à mort pour haute tra­
hison. 

• • • 
J,1 1oKuru11" n'a pas d'nrticle de fond. 

Laissons le passé! 

A L'ARRIERE DES FRONTS 

L'ar.nivBrsairB dB la fondation 
dB la Phalange 

Bilbao, 20 avril (A. A.). - Toute 
l'Espagne franquiste célébra hier le 
premi••r anniversaire de la fondation 
do la phalange espagnole 1radition-
11Rliste par des manifestations publi­
qu01< au cours desquelles des centaiues 
de millior'I de membres des formu-

le 11ouvel alphabet turc approche de lions ont défilé devant le général 
sa dixième 01111ée. A l'époque où se dé- Franco. A cette occasion une nouvelle 
roulaierit les premières discussions au •tntion radiophonique fut inaugurée à 
sujet de /a revolution de /'alphabet, 11ous Saragosse. Cette station est la plu• 

d · t puisgante de toute l'Espagne. Les m& 
pensions que te tirage es ;oumoux e uifestations furent terminées par uno 
des revues serait très bas pour un temps allocution du g~néral Franco qui fu: 
osJez lo11g. Il nous semblait donc al/en. diffusée par tous les postes radiopho­
dre, pour voir se manifester une /orle niques. 
demande de liures, le moment où les LA NON. INTERVENTION 
premieres générations ignorant les co- L f • • 

9ff.::!:~ 
~<>-- ~Ne YOUJ loine:r. POi 

•n.,ohir po1 l'obitité 1 
porte:r. le Short Unie. 
Por ion mouoge con1• 
fQnl, il jlirrin• Io couch• 
odipeuse. l• Short Linio, 
foil d'un tri,ot iloslique 
spc!:ciol, s• love comme 

un c:o1.çon ordinaire. 
Proix depuis 1 lrq1 1 10. 
Exclulfvement chez 

J. ROUSSEL' 
p,,.: 12, Pl. du T unl1jll .a PARIS 1 166. Bd Houumann 

DeMendez la h'ochure N• .. envo fe grohs 

Fidèle à son programm~, M Cha· 
lom met donc en vers au !nt· ei à me­
sure qu'il les ressent toutes Hes sen· 
satio1,, .. 

L'in~piratioo devient ch~z lui auto­
matique. Il versifie sur u'importe quoi 
n'importe où 111... n'importe comment. 
Istanbul, Clermont, Pari@, un certain 
café •Niçoise» etc.out servi de théâtr~ 
aux gestations de notrn roète. Cepen­
dant il semble que c·e•I Edirne qui 
favorise le mieux la pens~e chalo­
méenne (de Chalam) puisque c'est là 
qu'il a composé son chef-d'œuvre « Le 
nom et Je corps » il • 9. h. 15 du soir 
le 2 septembre 1935. N 

Après cet aperçu succinct sur la ma­
nière de 1ravailler du Poète, disons 
quelques mots sur l'essence de sa 

• Au milieu des cri• 
ti écrit au cours d'un 

et des rires " 
réveillon : 

La dinde entre en campaane 
Et puis dans l'11to1nac 
Les yeux des invités,tixés sur les assiettes 
Font un compte-rendu 
Du caviar jusqu1aux 1niettail 

On ne sait au juste ce qu'il faut 
admirer le plus dans ses vere: 
la délicatesse, l'heureux choix des 
mols ou le rythme prodigieux (sur­
tout le dernier vers). 

Sa facilité est dérisoire. La rime 
vient sana effort, témoin le quatrair. 
auivanl : 

Je voutit'aie que sur ma tombe 
Avec solennité l'on grav~ 
Il naquit comme une colombe 
Mais il mourut comme un burgrave 

Remarquez que burgrave est le mot 
qu'il faut et que par exemple Cos­
grave (adversaire de M. de Valera) el 
rave (navet) ne feraieul guère l'af­
faire. 

Le ''TIRYAKI'' Est · A cette virtuosil1\ à cette adresse 
sans égales, M. Chalom joint une qua­
lité d'ordro moral absolument unique: 

un Connaisseur la modestie. 
Il ignore le umoi • et l'égocentrisme 

lui répugno.En prose il nous dit : •La 
fécondité peul nuire en certains cas. 
ExemplA moi •. Et en vers il chante : 

... Je 1'eux que la terre 
Se rappelle mon nom ! 

Sa sincérité est totale et du fond do 
sou cœur il s'écrie : 

J'ai lu. J'ai comprit que j'étail!I une bête 
Enfin il ne se fait aucune illusion 

sur sa fin : 
.. .les enfers déjà m'ouvrent leurs deux 

(battant• 
Pour me lai111ser entrer ~dans leur aft~eux 

(repaire ! 
Pauvre enfant ! 

, li faudrait preoque tout citer de ce 

'

recueil dont la lecture est captivante. 
Nous espérons que ces quelques 

1 noies fort brèves à notre gré von s 
auront donoé une idéo as'!ez fidèle de 
notre poète-phénomène, ;qui - nons 

Jcitons le début d'un de ses épigram-

l
mes - est 

Un héro1 dont la vanité 
J Toujours noua charme et noua enchante 

11 Il .. 1 trop bête en vérité 
·I Nous faisons naturellement de strie· 

11 tas réserves sur l'affirmation du second 
verR ! J. D. 

llJ • 

racteres arabes quit1eraie111 1es écoles 

1 

a OO B 1mp ayEE ... 
supérieures. Londres, 20 A.A. - Le sous-comité L • tt d CONNDIS5EUH 

Or, c'est tout le contraire qui a eu d.e non.-intervention se réunira lundi 1 a r1gann n u V:aguB dB frot'd ED Holl:andE 
lieu : les journaux les revues et le> 1;. proch~~n pour ex~m1ner la s1tuat1or U 1'11 (1 u u 

' . fmanc1er~ du comité. 1 - • 
vres ont connu un devel!lppemellt dont le Lors de sa dernière réunion le sou» j t TIR.,. A TJlllllJ ' l Am&t~rdhm, 21 avril. - Une vague 
pareil n'avait pas été connu dons le comité avait décidé d'adresser au> ns une '' & .5i\lr... ' . •de froid glacial sévit aux Pays-Bas. 
pays non pas depuis quarante ans, mois gouvernements un appel les exor·I Il "' orcasionna•ll de graves dégâts aux 
jamais. 11 y 0 actuellement des rt!vues tant à payer les arriérés. 1 •••••••••••••••••••••••••••••••i.•• cultnr!'•. 
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Nous prions uod 

éventuels de n"écrire 
seul côté de la feuille. 

- --- - ~ 
nous pussions encore vivre dans la j moi une condition enviable ? Et n'é· ment soul'ianle, si simple, si couru- d'une grandeur extr:wrdilla:::· 

FEUILLETDH DU BEYD6LU Ho. Z // 
-= 
G. d' Annunzio 

L'INTRUS 
RO~!AN" TRADUIT DE L'ITALIEN 

'\. même maison, attachés par un senti- tait-elle point _une femme e:traordi- gouse ? li me souvient (el je m'étonne voyais dans •es grand~ Y~11 t"' ~ 
ment nouveau qui n'était peut-èlre lnairement prf.c1e_uso, ce.la 911l coosen- aujourd'hu.1 de ma perversité d'alors), comme par ondes la sotJffr. 11101 1 
pas moins profond que l'ancien el q•Ji ! tait à me sacr1!10r ~a .1e11uesrn el 11 ma souvient que, parmi les raisons nue. Ca regard porsistanl, 'roo" ,. 
à coup sô.r, était plus haut üt plufi lqni se croyait p~yé~ RI •eulement quA je me donnais à moi-même pour m'emplit soudain d'une tr•f_c011j 
singulier. C'était un grand bonheur je poeais un bai~er r-.co 1nais8ant et me tranquilliser, la plus forte était C'était le soir, au crépll•" t1 

qu'une illusion nouvelt.i pût rempln- presque r~ligieux sur on Iront fiorltelle-ci: ".Puisque la grandeur mora- fenêtre était ouverte, et tin~ ,1~~ 
cer l'anuienne et établtr eutro n)s et doux? le résulte de la violence des douleurs gonflés s'agitaient au soll . 011 , 

âmes un échange d 'affcotious pures, . dont on triomphe, il fallait. pour qu'ai· et une bougie brûl~it sl1 1 8~1·;, 
d'émotions délicates, de tristesse ~x- Parfois ma reconnaissance devenait! le eiit l'occasion d'être héroique,qu'elle :levant une glace. Et, jo 11°,iJl 1 

quises. si chande qu'~llo s'épanchait en nue souffrit to!ll ce que je lui ai fait soul- quoi, le battement des ce'' 
Mais en réalité à quoi devait abou. infmit~ de délicatesses et d'empres· 1 frir. » vacillement désespéré ~e pjl 

''=========-===!! Trad. psr G. HERELLE Il===" 
PREMIERE PARTIE 

tir catie espèce de rhétorique plato- sements affectueux. Je sav~.1 s être le: Mais, un jour, je m'aperçus qu'elle flamme qui réfléchissnit IDi 00 

nicienne ? A obtenir qu'une victime meilleur de• frèreH. Quaud l ulais ab·· souffrait aussi dans sa santé je m'a- la glace, prirent pour 01~err1~ 
consentit en souriant à R;; propre im-1' sent, j'écr_ivai• à Juhnne de longues! perçu~ que sa pilleur deve~ait plus sinistre et accrurent ma l'e'P 
molation. lettres melancohqne~ el tondre,, qui, blème et s'emphssait par instants dée du poison me travers~ pot,! 

En réalité, noire vie nouvelle, Ira· •ouvent partaient en même. temps 1 comme d'ombres livides. Plus d'uae mêm 1• instant, Juliana ue 110'°' · 
nité si rare, si mystérieuse, qui lill ternelle désormais 1>1 non plus cou- que celles • adressôe,s à. ~a maitrease. 1 fois je surpris sm sou visage les con- mer un nouveau cri, .,t, 11 r. 1 

l'une à l'autre deux créatures humai- jugale. reposait tout entière sur cette ~t ma maitresse n au_13•• pu A.1ôtre1 tractions d'une douleur réprimée · même pat· l'excè• do doule 01101 

nes par le lien effrayant de l'insatia· hypothèse; quo la saur forait complè- Jalouse do mon adoration pont• lamé- 1 plus d'une fois, en ma prJsence, ell~ jeta sur ma poitrine, épor ;8o; 1 

Et, dans l'aveuglement do mon ble d6eir; nous y avions cru parce te abuégaliou d'elle-même. Moi je re- moire de Constance:, 1 fut assaillie d'un tremblement irré•is- - Oh! Tullio, Tullio ! q. 1 1 
égoïsme, il me sembla qu'au fond de que l'acuité de uos sensations n'a- prenais ma liberté. j1, pouvais me Tout absorbé que J états pat' l'inlon- tibia, qui la secouait toute et qui fai-1 aide, viens à mou aide! 18 oriel 
son cœur elle devait m'être reconnais· vait pas diminué, même après que, metl•"• Pll quêt~ des scn•ations affi- ailé de ma vie p1~rt1cuhèro, je ne sait s'entril-choquer ses dents comme Glacé de terreur, je d 911 •1o01 i 
sante de ma tristesse, que je 11entais par la procréation d"un être nouveau, nées dont mes nerfs avaient besoin, pouvais me soustra1ro aux quostions 1 daos la fri•son d'une !tèv~e soudaine. minute sans pouvoir. P10~ 0 ~ 
déjà incurable; il me sembla qu'elle l'obscur Génie de !'Espèce eut atleintj je pouvais me pa•sio1111er pour uue qui, parfais, se posaient à ma pensée. i Un soir, d'une chambre. lo1ntaioe arri- mot, sans pouvoir faire 
devait même eu être contente et en au moyen de nos personnes SOL uni· autre femme, consncror à ma maîtres- Pour que Juliana pers1slât avec celte! va jusqu'à moi u~ cri qu'elle avait ment. .,,f 
tirer une consolation, comme d'un que objet. ee ;tôutes laE heure• qu'il me plai- force merveilleuse dans son sacrifice, poussé uu cri déchirant. Je courus et ,., 5, 
reflet de uotre amour passé. Puis l'illusion était tombée, la flam- rait, vivre hors de choz moi une vie il fallait qu'elle m'aimàt d'un souve- je la t'rouvai debout, adossée à une 1" 

Autrefois nou& avions rêvu "tous les me s'était éteinte. Mon âme - je le étrange et ardontP, pui,; moirer à la raiu amour; mai8 puisque, m'aimant! armoire, convulsée, se tordant comme ~/ 
deux, 1.on sculemeut l'amour, mais la jure - avait sincèrement pleuré sur maiso_n, y ret:·ou<er la sœurqui m'at- elle ne pouvait êtrn que ma sœur,,si elle avait abso~bé un poison. Elle ~ 
passion jusqu'à la mort, usque ad cette catastrnphe. Mais comment am- tendait, renco•1trer dan~ tout mon elle devait sans doute porter dans me saisit une main et me la tint ser- Sahibi: o. pRl(ltdliÎrO 
mortem. Tous les d~ux nous avions pêcher un phénomène nécessaire ? appartement ln traca visible do •e• son âme le secret rt'un mortel déses-1 rée comme daos u~ étau. Umumi Ne•riyat Mil ,,ile' 
cru à notre rêve, et rnuvent, danR 1'1- Comment éviter l'in&vitable ? soins: sur ma table, une coupe ptl,i. pair. - Tullio ! Tulho ! cela est horri · Y Ji)"" .~ 
vresse, nous avious proféré les grands C'était donc un bonheur qu'après ne de roses que ses mains auraier.t N'était - il donc pas nu forcené, ble ! Oh ! cela est horrible ! Or. Abdül Vehab 6 •''I 
mots illuso.re• : toujours ! jamais ! la mort de l'amour, causée par la fa- disposées ; partout l'ordre, l'élégance, l'homme qui, snus remords, imm?lait j Elle !11e. regardail, de très près ; el- Berek t Zadc !>Io 34-.J5 11 tl 
Nous aviond même fini par croire à tale nécessité des phénomènes et par la propreté radieuse d'un lieu habitA à d'autre amours troublées et ch1mé- !a 1eua1t fixés sur mes yeux ses yeux i e :i 
l'affinité de notre chair, à cette am-

1 
conH •uent sans faute de personne,. par une Grâce. N'élail·ce point pour riques cette créature si douloureuse-, ,matés, qui dans l'ombre, me parurent. Telefon ·132.1 
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